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C et été, nous avons eu le plaisir de nous 
retrouver à l’occasion de Romainville 
l’été. Malgré les fortes chaleurs, cette 
nouvelle édition a été une belle 

réussite, rythmée par les animations et les moments 
partagés. En septembre, Romainville poursuit cet 
élan avec le retour à l’école et la reprise des 
activités.
À Romainville, l’éducation est au cœur de notre 
projet municipal. Parce que les inégalités se 
construisent dès l’enfance, c’est aussi dès l’enfance 
que nous devons les combattre. Notre ambition est 
de permettre à chaque enfant, quelle que soit son 
histoire ou la situation de sa famille, d’apprendre, 
de grandir et de s’émanciper dans les meilleures 
conditions. C’est toute la force du service public, 
garantir les mêmes droits et ouvrir les mêmes 
possibles.
Cette exigence se retrouve jusque dans l’assiette de 
nos enfants. Après Maryse-Bastié, la cantine des 
écoles Charcot, Barbusse et Chaplin devient à son 
tour 100 % fait maison, bio et local. Ce modèle 
continuera de se déployer dans les autres écoles. 
Car la qualité de l’alimentation de nos enfants ne doit 
jamais dépendre des revenus de leurs parents.
Cette rentrée est aussi celle de toutes les 
générations. Pour nos senior·es, elle marque le 
retour des activités et des temps de partage. Face 
à l’isolement, nous voulons renforcer les liens et 
permettre à chacune et chacun de s’épanouir.
C’est aussi le sens de notre soutien à la vie 
associative. Samedi 5 septembre, retrouvons-nous 
au Forum de la rentrée. Sport, culture, loisirs, 
solidarité, engagement citoyen : nos associations 
créent du commun, font grandir l’entraide et 

permettent à toutes et tous de s’engager.
Du 23 au 27 septembre, la 3e édition du Festival des 
transitions gourmandes rythmera Romainville de 
rencontres, d’ateliers, de spectacles et de cuisines 
d’ici et d’ailleurs. Un rendez-vous festif et populaire, 
mais aussi profondément politique : réfléchir 
ensemble à ce que nous mangeons, à la manière 
dont nous produisons et à l’accès de toutes et tous 
à une alimentation de qualité.
Cette édition ouvrira les Assises de l’alimentation 
avec une ambition essentielle, faire avec vous. 
Habitant·es, associations, commerçant·es, jeunes et 
professionnel·les seront associés à l’élaboration de 
notre politique alimentaire, à partir des besoins, des 
expériences et des savoirs de chacune et chacun. 
La démocratie alimentaire, c’est redonner à toutes 
et tous le pouvoir d’agir sur notre alimentation et 
son avenir.
À travers tous ces projets, c’est une même vision de 
Romainville que nous portons, une ville qui protège, 
rassemble et donne à chacune et chacun sa place. 
De l’école à l’alimentation, de la culture au sport, de 
la jeunesse à nos aîné·es, nous faisons vivre des 
services publics qui accompagnent tous les âges de 
la vie et renforcent notre capacité à agir ensemble.
Cette ambition repose sur celles et ceux qui font 
Romainville au quotidien. Je veux saluer les agent·es 
de la Ville mobilisé·es tout l’été et pour préparer 
cette rentrée. Je remercie également les équipes 
éducatives, les associations et les bénévoles pour 
leur engagement au service du collectif.
Faisons de cette rentrée un élan de solidarité et 
d’engagement. Continuons à œuvrer pour que 
Romainville reste populaire, solidaire et 
émancipatrice ! 
À toutes et tous, je souhaite une belle rentrée.
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Journées européennes du Matrimoine et du Patrimoine

Sam. 19/09
À 10h
L’ASVR (Association de 
sauvegarde du village de 
Romainville) propose une 
déambulation dans le centre 
historique de Romainville avec 
la participation d’artistes.
 ıDépart devant l’Hôtel de Ville

À 15h (durée 1h)
Spectacle
Alfredo Dall’Oglio :  
résistant et martyr 
de Romainville, partie 1
Le spectacle met en scène 
l’arrivée de la famille italienne 
Dall’Oglio en 1924 à Bagnolet, 
puis son installation à Romainville 
dans des conditions précaires 
jusqu’en 1933. C’est une histoire 
de l’immigration en pays inconnu, 
à travers la vie d’une famille 
ouvrière, qui s’adapte aux 
événements et aux crises.
 ıParvis de l’église  

Saint-Germain.

Concert-rencontre 
À 18h
À la surface de l’eau
La compositrice contemporaine 
Sophie Lacaze tisse des liens 
entre musique, nature et rituel. 
Ce programme, consacré à ses 
œuvres et interprété par les 
professeur·es et les grand·es 
élèves du Conservatoire 
Les Lilas-Romainville, met 
en lumière une recherche 
singulière sur le timbre et 
l’épure sonore. 
 ıConservatoire Nina Simone 

79 avenue du Président Wilson
Entrée libre
Informations et inscription :  
01 83 74 57 75 ou conservatoire.
romainville@est-ensemble.fr

Dim. 20/09
À 15h (durée 1h)
Spectacle
Alfredo Dall’Oglio : résistant 
et martyr de Romainville 
partie 2
De 1934 à 1944, Alfredo 
Dall’Oglio œuvre à la 
JOC (Jeunesse  Ouvrière 
Chrétienne), alors que la 
montée des extrémismes 
conduit à la guerre, puis à 
l’Occupation. Le départ du 
jeune homme pour Berlin 
marquera le début d’une vie 
difficile, mais tournée vers 
l’espoir et la résistance.
 ıParvis de l’église  

Saint-Germain.
Réservation conseillée  
auprès de la mairie.     
Débat après le spectacle

Et au cinéma Le Trianon…

Ven. 18/09 
À 19h45
Ciné-matrimoine
Maison de poupée
Après le film de Joseph Losey, 
débat avec Iris Mommerancy, 
enseignante en cinéma 
à l’Université Paris Cité.

Sam. 19/09
À 20h15
Ciné-matrimoine
Wives
Après le film d’Anja Breien, 
débat avec Claudine Le Pallec 
Marand, historienne du cinéma.

Dim. 20/09
De 10h30 À 12h30
Visite du Cinéma Le Trianon
Départ de la visite toutes les 
30 minutes (10h30-11h-11h30-
12h-12h30). Le Trianon comme 
vous ne l’avez jamais vu !
Entrée libre

À 14h
Ciné-Quiz
Mary Poppins
Avant le film, quiz avec lots 
à gagner. (durée : 10 min)
 ıCinéma Le Trianon

2 place Carnot
Tarifs : 7€ (plein), 5€ (réduit), 4€ (jeune)
Informations :  01 83 74 56 00 ou 
cinema.trianon@est-ensemble.fr

Du mer. 23/09 
au dim. 27/09 
Festival des transitions 
gourmandes 

« Plats & Résistances d’ici 
et d’ailleurs ». 3e édition 
du Festival proposé par la 
Cité Maraîchère, tiers-lieu 
municipal. 
Voir notre dossier, pages 14 à 18. 

Mer. 23/09
À 15h 
Pesto créatif :  
à chacun sa recette
Organisées par À Tables 
Citoyens !, les résidences 
de l’Atelier gourmand débutent 
avec la cheffe Ornella Pillitteri. 
 ıAtelier gourmand

À partir de 6 ans, 
limité à 12 personnes.  
Apportez un contenant.
alim@ville-romainville.fr

Mer. 23/09
De 18h30 à 20h
Vernissage 
Exposition Romainville 
se met à table !  
(jusqu’au 30 octobre)
 ıPlace de la Laïcité

Ven. 25/09
De 9h à 17h30
Colloque
« Et si on renversait 
les tables ? »
Ce colloque, qui a pour ambition 
d’explorer la question de 
la démocratie alimentaire, 
réunira habitant·es, collectivités 
territoriales, chercheur·euses, 
cuisinier·ères et société civile. 
Lancement des Assises de 
l’alimentation.
 ıLe Pavillon

Tout public 
28 avenue Paul Vaillant-Couturier 
Informations et inscriptions  
obligatoire avant le 20/09 au  
01 49 15 55 16 ou  
contact@lacitemaraichere.com

Sam. 26/09
De 18h à 19h
Spectacle
Opéra (mal)Bouffe
À la tête d’une multinationale 
de l’agroalimentaire, 
M. Gernais et Mme Davone 
ne veulent pas entendre parler 
de l’union de leur fille chérie, 
Végana, avec M. Viandard.
 ıVerger Gagarine

À partir de 6 ans
Inscription conseillée :  
contact@lacitemaraichere.com

Dim. 27/09
De 10h à 15h
Allumer le feu

Série d’ateliers autour du 
piment, plante voyageuse.
 ıCité Maraîchère

6 rue Albert Giry
contact@lacitemaraichere.com

Ven. 4/09
À 17h30 
82e anniversaire 
de la Libération de Romainville 
et de l’Île-de-France 
Départ de la place de la Laïcité, 
ensuite monument aux morts et 
Carré militaire, plaque du 19 août 
(place de la Laïcité), plaques 
rendant hommage à François 
Roy, résistant et à Yvonne Sulot, 
résistante (Hôtel de Ville). Les 
plaques de rues et stèle seront 
fleuries dans la matinée. 
 ıPlace de la Laïcité

Sam. 5/09
De 10h à 17h
Forum de la rentrée

Plus de 100 associations et 
les services municipaux, réunis 
pour une journée riche en 
ateliers et démonstrations. 
Le rendez-vous incontournable 
pour une rentrée réussie.
 ıPlace de la Laïcité et Jardin 

du  Pavillon
Tout public 

Dim. 6/09 
À 16h30 
Ciné-rencontre 
Les caprices de l’enfant roi 

Après la projection du film, 
rencontre avec le réalisateur 
Michel Leclerc.
 ıCinéma Le Trianon

2 place Carnot
Tarifs : 7€ (plein), 5€ (réduit), 4€ (jeune)
Informations :  01 83 74 56 00 ou 
cinema.trianon@est-ensemble.fr

Ven. 11/09
À 20h
Concert
Bal de Funk, 6e édition
Ce bal, porté par Disco Minck 
et ses musiciens, invite le public 
à danser sur les plus grands 
classiques disco-funk des 
années 1980. 
 ıLarocafé 

74 avenue Gaston Roussel 
Entrée libre

Dim. 13/09 
De 7h30 à 18h 
Brocante 
Par l’association  
Voisins-Voisines 
 ıRues Abbé Houël, de Paris 

et Joseph Bara
Tarifs : 3€ le mètre (adhérent·es),  
5€ le mètre (non adhérent·es). 
Inscriptions : 2/09 de 17h30 à 20h30 
au centre social Assia Djebar.
Informations :   
voisins-voisines93@orange.fr

Dim. 27/09 
À 9h 
La Grande Rando 
Est Ensemble et ses partenaires 
organisent une journée sportive 
sur le parcours du Grand Chemin. 
Deux choix possibles : 12 km, 
départ à 9h, 9h30, 10h et 10h30 
depuis le métro Bobigny – Pablo 
Picasso et 6 km, départ à 14h 
depuis le parc de la Bergère 
à Bobigny. Arrivées au métro 
Romainville-Carnot.
Informations et inscription : 
eventbrite.com/e/billets-la-grande-
rando-2026

Ven. 2/10
À 20h
Théâtre musical
Femmes Fantômes
Spectacle musical puissant, 
Femmes Fantômes déconstruit 
les mythes de l’amour passionnel 
et interroge les représentations 
des féminicides dans la culture 
populaire en donnant voix 
aux victimes.
 ıL’Annexe

45 avenue de Verdun
Dès : 12 ans 
Informations :  
contact@annexeromainville.com

Sam. 3/10 
À 18h
Cirque – Ouverture de la 
saison Culturelle

En attendant le grand soir
Cie Le Doux Supplice
Un spectacle de cirque qui mêle 
acrobaties, danse et musiques 
populaires dans une ambiance 
de bal festif. Peu à peu, le public 
est invité à rejoindre la fête, pour 
vivre une expérience collective.
 ıLe Pavillon

28 avenue Paul Vaillant-Couturier
Dès 8 ans
Informations : 01 71 86 60 16 ou 
contact.lepavillon@ville-romainville.fr 

Dim. 4/10 
À 9h 
Trail des Hauteurs 
Pour cette 5e édition, 
organisée par la FSGT 93, avec 
le  soutien d’Est Ensemble, sont 
prévues trois courses de 5, 
14 et 30 km, avec la possibilité 
de courir en solo, ou en duo. 
Au programme également : 
deux mini-trails de 1 et 2 km 
pour les enfants et les jeunes 
qui se tiendra le samedi 3/10. 
 ıParc de loisirs de la Corniche 

des Forts de Romainville 
Informations et inscription :   
01 48 31 12 59 ou accueil@fsgt93.fr 

Les rendez-vous  de la démocratie locale

Mer. 16/09
De 16h30 à 18h30
Café-projet n°5 – restitution 
du dispositif de concertation 
du secteur Coteau
 ıPlace de l’Horloge

Ven. 25/09
De 9h à 17h30
Assises de l’alimentation, 
colloque de lancement
 ıLe Pavillon

Mar. 29/09
De 18h30 à 20h3O
France Renov’, réunion 
d’information pour les 
propriétaires de maison ou 
appartement
 ıSalon d’honneur  

de l’Hôtel de Ville

Jeu. 1/10
De 18h30 à 20h30
France Renov’, réunion 
d’information pour les 
copropriétés
 ıSalon d’honneur  

de l’Hôtel de Ville
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Festival des transitions gourmandes 

Détails du programme, 
en flashant ce QR Code
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ACTU

Soutien scolaire : le dispositif CLAS  
Le CLAS (Contrat Local 
d’Accompagnement à la Scolarité) 
est un dispositif de soutien à la 
scolarité des élèves de primaire et 
de collège proposé à partir du 
5 octobre dans les centres 
sociaux. Soit des temps d’aide aux 
devoirs et à la révision, mais aussi 
culturels, artistiques et ludiques, 
menés dans le cadre de projets ou 
avec l’intervention d’associations 
extérieures. Le CLAS est 
également à l’écoute des parents 
désireux d’accompagner au mieux 
leur enfant dans sa scolarité.
Les réunions d’information auront 
lieu : 

- �Le jeudi 24 septembre 2026 à 18h 
au centre social Marcel Cachin.

- �Le vendredi 25 septembre 2026 à 
18h au centre social Jacques Brel

- �Le vendredi 25 septembre 2026 à 
18h au centre social Nelson 
Mandela

- �Le jeudi 1er octobre 2026 à 18h 
au centre social Assia Djebar

Ateliers éducatifs, les lundis,  
mardis, jeudis et vendredis en 
fonction des niveaux scolaires, 
deux fois par semaine hors 
périodes de vacances scolaires. 
Contactez les centres sociaux   
de votre quartier.

C ette année, les douze établis-
sements gérés par la Ville 
accueilleront 2219 élèves en 
élémentaire et 1350 élèves en 

maternelle. En fonction de cette évolu-
tion, l’Éducation nationale a décidé la fer-
meture d’une classe à la maternelle 
Marcel Cachin et une ouverture à l’élé-
mentaire Langevin-Wallon. En prévision 
d’une augmentation d’effectifs aux Bas-
Pays, la bibliothèque de l’école mater-
nelle Véronique et Florestan s’agrandit 
avec un nouvel espace polyvalent. 
Équipée d’un plan de travail, d’un lavabo 
et d’un espace pour ordinateurs, la salle, 

avec isolation thermique, façade en bois 
à claire-voie et matériaux naturels et 
non polluants, est pensée pour évoluer 
avec les besoins de l’école. Une partie du 
mur-rideau arrondi,  élément embléma-
tique qui participe au charme du lieu, a 
été conservé. Des travaux de peinture 
ont été effectués à Charcot Barbusse 
(escaliers côté rotonde et salle de 
classe), aux réfectoires de Marcel 
Cachin et de Véronique et Florestan, à 
l’office et à la salle de motricité de 
Véronique et Florestan. À Langevin et 
Arendt, la voie d’accès à l’école a été 
sécurisée avec la pose de barrières.

Quid de la Cité éducative ? Elle dispose 
d’un budget pour l’année 2026 qui s’élève 
à 365 000 euros : 15 000 euros de l’Édu-
cation nationale et 350 000 euros de la 
Préfecture. 75 projets ont été retenus (et 
répertoriés dans un guide de l’action édu-
cative à l’attention des enseignant·es).

Du bon, du bio
La Ville poursuit sa politique du bien- 
manger pour les petit·es Romainvillois·es. 
Après Maryse Bastié en 2023, c’est au 
tour des écoles Jean Charcot et Henri 
Barbusse de se doter d’une cantine de 
production qui sera opérationnelle dès 

ACTU

Rentrée scolaire :   
en avant toute !
Le 1er septembre, 3569 petit·es Romainvillois·es prendront le chemin de l’école. 
Cantine 100 % fait maison, bio et local aux écoles Charcot-Barbusse et Chaplin, travaux, 
lutte contre la chaleur, ouverture de classes… On fait le point sur cette rentrée.

Lennie Nicollet
Maire-adjoint
Éducation, Offre 
périscolaire,  
Réussite éducative,  
Petite enfance

“ La protection des enfants demeure 
au cœur des préoccupations de la Ville, 
notamment dans le milieu scolaire. Le 
26 août, l’ensemble des directeur·rices 
de centre de loisirs et d’accueils péris-
colaires se sont réunis lors d’une jour-
née de formation sur la prévention, le 
repérage et la gestion des violences 
ordinaires et sexuelles faites aux 
enfants, organisée par l’Enfant Bleu. 
Celle-ci sera élargie le 19 septembre à 
destination de tous·tes les anima-
teur·rices de la ville. Dès la rentrée, les 
parents et la communauté éducative 
auront accès à la cellule d’écoute et de 
signalement, déjà opérationnelle, au 
sein de la Maison de l’enfance. Un guide 
sur les violences faites aux enfants 
pour prévenir, repérer, et agir, leur 
sera distribué. Un flyer est déjà dispo-
nible avec la présentation de la cellule 
d’écoute et signalement et des numé-
ros utiles. La création de deux postes 
supplémentaires, au sein de la direc-
tion de l ’Enfance, renforcera le 
contrôle qualité et l’appui à la mise en 
œuvre du projet pédagogique. Enfin, 
chaque année scolaire comptabilisera 
désormais trois journées de formation 
(une par trimestre), qui prendront la 
forme de journées pédagogiques. Les 
parents d’élèves en seront informés 
dès la rentrée. »

La parole à…
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cette rentrée. En tout, 700 couverts y 
seront produits : 400 pour les écoles 
élémentaires Jean Charcot et Henri 
Barbusse, donnés au réfectoire en 
deux services, et après les vacances 
d’automne, 300 seront livrés en vélos 
cargo aux écoles maternelles Jean 
Charcot et Charlie Chaplin (150 pour 
chacune). Les travaux ont permis la 
rénovation du réfectoire, des sani-
taires dans la cour de l’école Jean 
Charcot et la construction d’une exten-
sion à base de terre crue qui abrite 
notamment des bureaux et les nou-
veaux sanitaires de l ’école Henri 
Barbusse. Le projet architectural, à 
sept millions d’euros, allie confort pour 
les élèves, ambition écologique et res-
pect du patrimoine architectural des 
années 1930 des établissements. 
L’inauguration de la cantine aura lieu le 
24 septembre de 12h à 14h.

Travaux en cours 
Commencés fin avril, les travaux de 
l’extension des écoles Fraternité et 
Jeanne Gallèpe vont se poursuivre 
pour une livraison prévue en sep-
tembre 2027. Ce bâtiment comprendra 
notamment un réfectoire pour la 
maternelle, une cuisine de production, 
des locaux périscolaires, une salle 
d’activités/arts plastiques. Environ 
500 à 600 m² d’espace actuellement 
enrobé doivent être végétalisés, avec 
trois noues paysagères et une dizaine 
d’arbres. Le tout pour un budget d’en-

viron 2,1 M €. Le chantier continue éga-
lement pour faire émerger le groupe 
scolaire Raymonde Roy, situé avenue 
du Docteur Vaillant aux Bas-Pays. 
L’établ issement ,  qui accuei l ler a 
460 élèves environ, comptera 18 classes 
(maternelle et élémentaire), dont deux 
classes évolutives en élémentaire ou 
maternelle, un accueil de loisirs, une 
cantine 100% fait maison, bio et local 
(la cuisine va également fournir l’école 
Véronique et Florestan), une salle poly-
valente avec la cuisine pédagogique, un 
FabLab, une cour de récréation végé-
talisée « oasis » et des espaces exté-
rieurs ludiques et sportifs.

Lutter contre la chaleur
En réaction aux températures anorma-
lement hautes dès juin, la Ville a décidé 
l’installation de 322 ventilateurs dans 
chaque salle de classe, 18 climatiseurs 
mobiles dans l’ensemble des dortoirs des 
écoles maternelles et des crèches muni-
cipales, 14 brumisateurs, des arroseurs 
oscillants dans 8 écoles, faisant égale-
ment office de centre de loisirs. À titre 
d’expérimentation, 20 ventilateurs de 
plafond ont été fixés dans quatre classes 
et un dortoir maternel du groupe sco-
laire Marcel Cachin. Ce dispositif sera 
étendu aux autres écoles quand cela 
sera possible. L’ensemble de ces actions 
s’accompagne d’une démarche de long 
terme visant à adapter les bâtiments sco-
laires, dans le cadre d’un plan plurian-
nuel d’investissement.

Cellule d’écoute et de 
Signalement des VHSS 
06 20 51 66 43 
ecoutevhssenfance 
@ville-romainville.fr 
6 mail des Écoles
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ACTU

Les kits scolaires  
et le bouclier tarifaire  
maintenus
Le bouclier tarifaire est maintenu. Il n’y 
aura donc ni modification ni augmen-
tation des tarifs de la restauration ou 
des activités périscolaires ou des 
EMASS (Écoles municipales des arts, 
des sports et des savoirs). Fournis gra-
tuitement chaque année, Les kits de 

Suivez 
le guide ! 
Tout ce qu’il faut savoir pour 
une rentrée sereine se trouve 
dans le Guide de la rentrée. Il est 
disponible sur ville-romainville.fr, 
rubrique « Inscriptions 
scolaires » et aux accueils 
de l’Hôtel de Ville, accueils de 
loisirs et des centres sociaux. 
Le guide des Emass (Écoles 
Municipales des Arts, des 
Sports et des Savoirs) est 
également prévu pour connaître 
le détail des ateliers d’initiation 
à de nombreuses activités et 
disciplines. Vous le retrouverez 
au Forum de la rentrée le 5 
septembre et dans les lieux 
publics. 

La direction de la Petite 
enfance et de l’Éducation est 
votre interlocutrice pour toute 
question : 01 49 15 55 00,  
education@ ville-romainville.fr

fournitures scolaires ont été adaptés, 
en quatre versions différentes selon 
les niveaux : CP, CE1, CE2 et les CM1-
CM2. Tous sont composés d’une 
ardoise Velleda, de feutres pour l’ar-
doise, d’une gomme, de crayons noirs, 
d’un bâton de colle. Les CP et les CE1 
reçoivent en plus un stylo bille rétrac-
table-bleu et un autre rouge, un étui de 
12 crayons de couleurs. Les CP ont 

droit également à un taille crayon avec 
réservoir, un double décimètre et une 
paire de ciseaux ronds. Les CE2 trou-
veront un surligneur stabilo-jaune, un 
taille-crayon réservoir, un triple déci-
mètre, une équerre 16 cm ainsi qu’une 
paire de ciseaux à bouts ronds. Enfin 
les CM1 et CM2 reçoivent également 
un surligneur stabilo vert et un autre 
jaune. 
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Europan 18 : réinventez 
le quartier des Ormes
Pour imaginer le futur du quartier des Ormes, la Ville et Est Ensemble ont participé en 2024 
et 2025 à la 18e session du concours européen d’idées en architecture, urbanisme et paysage 
Europan. 4 lauréats, parmi 17 candidats, ont été nommés par un jury d’experts en novembre 
2025. Ces derniers ont présenté leurs travaux respectifs à l’équipe municipale au début de l’été.

L e quartier des Ormes, principa-
lement pavillonnaire, présente 
plusieurs caractéristiques pou-
vant amener à une dégradation 

du quartier : un risque de gentrification 
avec l’arrivée du T1, une qualité hétéro-
gène du bâti soumis à une forte pression 
foncière, une division foncière à l’œuvre 
avec grignotage du tissu pavillonnaire, 
une présence importante d’espaces 
verts privatifs liés son caractère pavil-
lonnaire dont la préservation est privilé-
giée pour le développement de la biodi-
versité, des espaces publics restreints 
et peu de commerces. Pour la Ville, il 
s’agit de repenser le quartier pour le 
confort de tous·tes les habitant·es. Dans 
cette optique, la Municipalité et Est 
Ensemble ont participé au concours 
d’idées Europan en 2024 et 2025.  

17 équipes, 4 lauréats
Régénérer le tissu pavillonnaire popu-
laire du quartier des Ormes, améliorer 
le cadre de vie des habitant·es, préser-
ver les sols vivants du quartier : c’est ce 
sur quoi ont planché dix-sept équipes de 
jeunes architectes (âgé·es de moins de 
quarante ans). Une équipe gagnante et 
trois autres mentionnées ont finalement 
été retenues fin 2025. Le 7 juillet der-
nier, toutes ont présenté le résultat de 
leur travail aux élu·es et aux services 
de la Ville et d’Est Ensemble. La lauréate 
est une proposition sino-française bap-
tisée Rendez-vous sous les ormes. Elle 
s’appuie sur les différentes ressources 
locales, qu’elles soient économiques, 
écologiques ou sociales), pour notam-
ment réfléchir aux aménagements des 
espaces publics, jugés par endroits peu 

adaptés à un quartier d’habitation.
Citons les autres « mentionnés » : 
- �Hors normes (mention spéciale), avec 

pour axe principal des idées architec-
turales innovantes.

- �It takes a Village (mention spéciale) : 
avec l’accent mis sur l’association des 
habitant·es et le développement de 
nouveaux outils fonciers.

- �La Libre-pensée, quartier monde : 
avec également pour axe principal 
l’association des habitant·es et le 
développement de nouveaux outils 
fonciers, associé à une cartographie 
urbaine imaginaire au visuel très pop 
et graphique.

Et la suite ?
Une réunion publique est prévue pro-
chainement afin de montrer et expliquer 
toutes ces propositions. Les élu·es vont 
définir un peu plus précisément la com-
mande, puis préparer le lancement du 
marché. Une concertation avec les 
habitant·es aura lieu, une fois l’étude 
lancée. Les quatre équipes lauréates 
uniront leurs forces pour répondre à 
cette commande. Avant toute interven-
tion opérationnelle dans le quartier, une 
phase d’étude complémentaire (qui 
associe les Romainvillois·es) est néces-
saire. Elle sera lancée en 2027, pour 
une durée d’environ deux ans. 

Tous les projets des lauréats sont 
consultables : www.europan-europe.
eu/fr/session/europan-18/results/
by-sites/romainville-fr-1  
ou flashez ce Qrcode
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SAISON CULTURELLE

L e Pavillon se veut comme un 
lieu de spectacles, mais aussi 
de création. La programmation 
affiche clairement son soutien 

aux artistes en accueillant et accom-
pagnant plusieurs compagnies pen-
dant la saison. « Il est essentiel de leur 
permettre de travailler, de chercher et 
d’expérimenter », affirme Anne Avriller, 
directrice de la Culture. « Cela fait vivre 
la création sur le territoire et permet 
aux publics de découvrir les artistes et 
les œuvres autrement ». Trois spec-
tacles à l’affiche sont ainsi soutenus 
par la Ville. Nouveau dispositif cette 
année : ÉCLAT(S) propose une co-réali-
sation dans le cadre d’une résidence 
au Pavillon. Dès le mois de septembre 
et avant même l’ouverture officielle (et 

festive !) de la saison culturelle, la com-
pagnie Madamelune inaugurera la 
première édition de cette fabrique de 
visibilité avec trois représentations, en 
avant-première. Les curieux·ses assis-
teront à la reprise de J’adore ma vie, 
une comédie musicale de Sonia Bester, 
qui interroge nos contradictions dans 
une joyeuse effervescence.

Regards sur le monde
En attendant le Grand soir donnera le 
ton d’une saison tournée vers le par-
tage et la rencontre. Le Pavillon ouvrira 
les festivités le 3 octobre avec ce spec-
tacle de cirque qui se transformera en 
fête collective et posera les jalons de la 
programmation : se réunir tout au long 
de l’année autour de créations variées, 

qui posent, chacune à leur manière, un 
regard sur le monde. Les spectacles de 
cette saison laissent une place à la 
réflexion et interrogent notre époque, 
sans se limiter à un point de vue. On 
parle démocratie et collectif avec Nos 
Assemblées, transmission et héritage 
avec Le Dernier Aïd, ou encore rapport 
aux corps et aux normes avec XXL. Et 
parce que la création ne s’arrête pas à 
la scène, les artistes de la saison parti-
ront à la rencontre des Romainvillois.es 
dans les centres sociaux, les écoles et 
espaces publics de la ville. Les projets  
« classe art » et À nous la culture ! 
tissent des liens entre les jeunes et les 
artistes tandis que des ateliers sont 
l’occasion de jouer, danser et improvi-
ser tout au long de l’année. La fin de la 
saison culturelle se tiendra en plein air 
avec Tous.tes dehors et l’incontour-
nable Cirk Court pour des spectacles à 
ciel ouvert, gratuits et accessibles au 
plus grand nombre.  

Créer ensemble
À la médiathèque Romain Rolland aussi, 
on soutient la création. Avec l’accueil en 
résidence de l’autrice et dramaturge 
Sonia Bester, qui à cette occasion mènera 
des ateliers d’écriture auprès des publics 
de l’Agence locale d’insertion et de la 
médiathèque. Mais focus également sur 
la parentalité. Avec notamment une ren-
contre organisée autour des troubles dys 
(pour « dysfonctionnement », liés au déve-
loppement de l’enfant), ou la distribution 
d’une carte de la médiathèque à tous·tes 
les élèves de CP de la ville. Le 3e Festival 
des transitions gourmandes (voir notre 
dossier pages 14 à 18) y proposera lec-
tures, concert et dégustations pour 
réveiller les appétits et les imaginaires. 
Les festivités se poursuivront avec Biblis 
en folie, qui ouvrira la saison avec un ate-
lier de danse orientale et un cluedo géant ! 
Mois de la petite enfance, mondes fantas-
tiques, cultures urbaines… des théma-
tiques pour tous les publics sont à décou-
vrir tout au long de l’année.

Saison culturelle 2026-2027 :   
la création en étendard 

SAISON CULTURELLE

Cette année plus que jamais, 
la programmation culturelle 
s’est construite autour 
d’une ambition forte : 
soutenir la création 
du territoire. Au Pavillon,  
à la médiathèque Romain 
Rolland et dans les espaces 
publics, artistes et 
habitant·es sont invité·es 
à rassembler leurs voix 
et célébrer ensemble 
cette nouvelle saison 
où fleurissent les émotions 
et les idées.

Un Grand soir festif
En attendant le Grand soir ouvrira le bal cette année, samedi 3 octobre 
à 18h. Pour l’occasion, la salle du Pavillon sera transformée 
en chapiteau. Porté par la compagnie Le Doux supplice, ce spectacle 
de cirque mêle acrobaties, danses et musiques populaires de tous 
genres. Sous le chapiteau, les artistes enchaînent les pas et les portés, 
le DJ met l’ambiance et très vite, tout le monde est emporté par la fête, 
les frontières s’effacent et la représentation se transforme en bal 
familial, endiablé et contagieux. 

Informations : 01 71 86 60 16 ou contact.lepavillon@ville-romainville.fr
Fly me to the moon par Léandre Ribera

DR
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Vân Pham
Maire-adjointe
Culture, Fêtes,  
Grands événements,  
Valorisation du patrimoine

“  À Romainville, la culture se 
déploie partout, dans les lieux emblé-
matiques comme hors les murs, 
investissant les espaces publics et 
les scènes en plein air pour mieux 
nous rassembler. Cette saison, plus 
que jamais, chaque voix importe. 
Chacun·e a voix au chapitre, sans 
minorisation ni invisibilisation.
La programmation met en lumière la 
richesse des différences — voix fémi-
nines, artistes en situation de handi-
cap, héritages croisés des 2e et 3e 
générations issues de migration, 
cultures urbaines ou venues d’ail-
leurs. Elle invite à débattre avec 
nuance, à interroger sans polariser, 
à comprendre la violence du monde 
pour mieux y répondre.
Les résidences d’artistes et d’au-
teur·rices, essentielles à cette saison, 
soutiennent et nourrissent les écri-
tures d’aujourd’hui, lieu de création 
et de réflexion. Parallèlement, les 
actions culturelles ouvertes à toutes 
et tous proposent notamment une 
démarche active où l’improvisation 
ouvre des espaces d’expression, 
d’écoute et de partage.
Tisser un futur commun, penser les 
changements et faire corps ensemble : 
voilà les fils rouges qui traversent 
cette saison riche, inclusive et enga-
gée. Venez écouter, voir, ressentir, 
participer à cette aventure collective 
où la culture est un levier de compré-
hension, de lien et d’espoir. »

La parole à…
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A vec son cabas bien rempli, 
John a de quoi faire un bon 
déjeuner. Cet Irlandais, en 
France depuis quarante ans, 

est venu de Bobigny, pour faire ses 
achats au Grand Frais qui a ouvert au 
Paddock Paris Est, le 8 juillet dernier.  
« C’est génial ici. Moi qui cuisine tout le 
temps, j’ai de quoi m’amuser. Je viendrai 
toujours me fournir ici car je suis déçu 
ailleurs. Produits frais et  divers, pro-
preté, et prix pas si chers par rapport à 
la qualité » affirme-t-il. Dans un autre 
rayon, Micheline, habitante du quartier, 
se dit également « ravie de l’installation 
d’un magasin où je vais pouvoir faire 
mes courses régulièrement ». 

Une page s’écrit
L’arrivée de l’enseigne en pleine crois-
sance est le signe d’une nouvelle dyna-
mique pour l’ex-outlet de marques, 
situé au 60 avenue Gaston Roussel. 
Lancé en novembre 2019, celui-ci avait 
pour ambition d’être le « deuxième 
Vallée Village ». Un modèle qui n’a 
jamais vraiment décollé. Les grandes 
marques avaient progressivement 
quitté le navire. Des procédures judi-

ciaires avaient été engagées alors que 
des restaurateurs s’étaient retrouvés 
au bord de la liquidation. Avec l’arrivée 
de nouveaux commerçant·es, la donne 
pourrait donc changer.

Des ouvertures régulières
Le magasin Action a posé ses valises fin 
2022. KFC, fin 2023. Ont suivi : Basic-Fit, 
Urban Jump, le salon O’Brush, l’épicerie 
fine Koskas et fils, la boucherie Emsalem 
(qui se dote d’une épicerie le 1er sep-
tembre), la Croisière, un buffet à volon-
té, (depuis le 1er juillet), et la boulangerie 
Marie Blachère (le 22 juillet à la place du 
Lindt). Situé à l’entrée du Paddock, 
Pado, une brasserie méditerranéenne 
avec rooftop, et un magasin Picard 
ouvriront prochainement. Un labora-
toire d’analyses, une pharmacie et un 
cabinet ophtalmologique pourraient 
également s’installer. Toujours pré-
sents depuis le lancement du Paddock : 
les magasins Adidas / Reebok ainsi que 
les restaurants It Trattoria et Mekong 
Kitchen. Pour une ambiance plus fami-
liale, deux aires de jeux ont été créées 
dont l’une devant le Grand Frais.

Paddock Paris 
Est : une nouvelle 
dynamique
Avec l’ouverture, le 8 juillet dernier, du magasin 
Grand Frais, l’ex-outlet Paddock Paris Est, amorce 
une nouvelle stratégie, davantage tournée vers 
une  offre de centre commercial plus classique. 

Elodie Casanova
Maire-adjointe
Cadre de vie, Propreté, 
Tranquillité et Assemblée de 
quartier du Plateau, Déve-
loppement du commerce de 
proximité et Relations avec 
les commerçant·es

“ Nous nous réjouissons de l’arrivée 
de nouvelles enseignes au Paddock 
Paris Est. Ces ouvertures répondent à 
une attente forte des habitant·es de 
Romainville, participent au renforce-
ment de l’attractivité du site et viennent 
compléter l’offre du marché du vendre-
di. D’autres commerces ouvriront pro-
chainement. C’est une excellente nou-
velle pour les habitant·es ,  qui 
bénéficieront d’une offre plus diversi-
fiée et mieux adaptée à leurs besoins, 
mais aussi pour le développement éco-
nomique de notre ville. Si la commercia-
lisation du site relève de son gestion-
naire, la Ville a, depuis plusieurs 
années, défendu une évolution de l’offre 
commerciale afin qu’elle soit davantage 
en phase avec les attentes des Romain-
villois·es. Nous sommes donc heu-
reux·ses de voir cette orientation se 
concrétiser et de constater que le 
Paddock retrouve un nouvel élan. »

La parole à…

Marché des  
Trois-Communes :  
Un nouveau départ
Le marché du Chemin Vert devient officiellement celui des Trois-Communes en s’installant  
à l’angle de la rue Jean Jaurès/route de Montreuil. Vous pourrez arpenter ses étals dès 
le 12 septembre. L’inauguration officielle aura lieu le 26 septembre, en présence des élu·es.

L e déménagement du marché 
répondait à plusieurs objectifs : 
offrir un espace plus grand, plus 
visible et plus accessible, tant 

pour les commerçant·es que pour les 
habitant·es. Auparavant, rue du Chemin 
Vert, le marché, qui connaissait un déclin 
depuis plus de vingt ans alors qu’il a été le 
plus important de la ville, se limitait à 
quelques étals (trois primeurs, un bou-
cher et un fromager). Situé à proximité 
des commerces et le long de la RD40, le 
nouveau site permet désormais d’ac-
cueillir un nombre beaucoup plus impor-
tant d’exposant·es : une quinzaine est 
attendue dont plus de 50% alimentaire, 
avec notamment les activités suivantes : 
poissonnier·ère, boucher·ère, traiteur, 
fleuriste, vendeur·euses de fruits et 
légumes, de beurre /œuf / fromage, oli-
ves / d’épices / condiments. 

Activités commerciales 
ou festives
Les travaux réalisés au printemps ont 
permis la transformation de cet espace 
en véritable place de marché. La place 
piétonne dispose de pavés en granit 
gris, un matériau choisi pour sa qualité, 

sa durabilité et sa capacité à limiter l’ac-
cumulation de chaleur en été. Ce choix 
traduit la volonté de la Ville de réaliser 
un aménagement qualitatif pour le 
quartier. Les trottoirs ont été refaits à 
neuf afin de faciliter l’accès des piétons 
et des camions de livraison. Cinq mâts 
d’éclairage ont également été installés. 
La végétation existante a été préser-
vée : les arbres et les jardinières ont été 
maintenues conformément à la concer-
tation menée début 2024. Les fosses 
d’arbres pourront être davantage végé-
talisées. Le projet permet un maximum 
de végétalisation, en intégrant  les 
contraintes liées à l’activité commer-
ciale. La rénovation d’un local pour 
créer des sanitaires à destination des 
commerçant.es ainsi qu’un local pour le 
stockage des déchets devraient être 
réalisés d’ici fin 2026 ou début 2027.

Un espace polyvalent 
à imaginer
En retrait de la place, un espace d’environ 
200 m2 recouvert d’un sol souple a été 
aménagé. Son usage reste à définir. 
Toujours lors de la concertation, beau-
coup habitant·es ont exprimé le souhait 

d’un lieu de vie animé, y compris en 
dehors des jours de marché. En revanche, 
peu d’usages précis ont été proposés. 
Plusieurs pistes sont envisagées: 
espaces de jeux pour les enfants, sportif, 
lieu de détente avec des bancs ou encore 
animations ponctuelles. La décision sera 
prise ultérieurement par la Ville, éven-
tuellement après une nouvelle concerta-
tion. Des bornes électriques ont déjà été 
installées afin de permettre l’organisa-
tion d’événements ou l’accueil ponctuel de 
food-trucks, brocantes ou animations. 
Dans le cadre de la convention « Centres 
villes vivants » signée avec la Ville et la 
Métropole du Grand Paris, cette dernière 
a contribué à hauteur de 210 000 euros 
au financement de l’installation des 
bornes, douilles, ainsi que des travaux de 
renovation du local du marché des Trois- 
Communes. 

Marché des Trois-Communes,  
à l’angle de la rue Jean Jaurès  
et de la route de Montreuil, à partir 
du 12 septembre, les mercredis 
et samedis de 8h à 14h

ACTU
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DOSSIER

M anger est un besoin 
basique. Or les inéga-
lités persistent dans 
l’accès à une alimen-
tation diversifiée, de 

qualité, qui a le souci du vivant. Comment 
faire pour y remédier, au niveau local ? 
Cette thématique, et bien d’autres, sera 
au cœur de ce troisième Festival des 
transitions gourmandes. Une nouvelle 
fois, le programme est riche. Un temps de 
fête d’abord, avec des ateliers cuisine 
(Pesto créatif au tout nouveau Atelier 
gourmand, goûter Zéro déchet, fabrica-
tion de mochi, voyage gustatif en Asie…). 
L’exposition Romainville se met à table !
revient sur l’action municipale depuis 
2020, l’implication de la Ville dans le Projet 
Alimentaire Territorial de Seine-Saint-
Denis et l’engagement des acteur·rices
associatif·ves, citoyen·nes et des parte-
naires du territoire. Le dimanche 27 sep-
tembre est consacrée au piment, une 
plante voyageuse, et « résistante ».

Le goût des autres
Les rendez-vous autour de la nourriture, 
d’ici et d’ailleurs sont nombreux :  
Tour du monde en cuisine avec la 
Guinguette du Pavillon, déjeuner-conte à 
4 mains colombien… Les initiatives 
locales, avec les acteur·rices de la tran-
sition alimentaire du territoire, seront 
également mises en valeur avec un café 
des mamans par l’association La Main 
dans la Main et une balade urbaine his-
torico-culinaire de la ville. On n’oublie pas 
les marchés de créateur·rice·s, celui 
hebdomadaire de la Cité Maraîchère et 
un atelier extraction de miel avec les 
Ruchers de Romainville. Le cinéma Le 
Trianon projettera Renverser la table et 
La Part des autres, deux documentaires 
(et une rencontre) sur la précarité 
alimentaire. 

Un opéra goûtu
La thématique du bien-manger passe 
aussi par l’art avec l’odyssée du bien 
manger, un atelier d’écriture, des lec-
tures gourmandes, une exposition autour 
des enjeux de la santé dans l’alimentation 
à la Maison des retraité·es. Les potagers 
de la Corniche ouvriront également leurs 
portes pour une série d’animations. Le 
Verger Gagarine devient une scène de 
théâtre avec le spectacle l’Opéra (mal)
bouff e par la Compagnie Opéra Apéro, en 
partenariat avec le Pavillon. Venez assis-
ter aux répétitions, aux ateliers chants et 
à la générale. On profi tera également sur 
place de l’apéro junk food revisité pour 
inaugurer la cuisine nomade de DMPC. À 
applaudir et à découvrir également un 
conte et une sélection d’ouvrages « gour-
mands et énervés », à la médiathèque. Le 
parvis de la Cité Maraîchère accueillera 
La Boucherie de l’avenir, un spectacle de 
marionnettes.

Cantines 100% fait maison, 
bio et local
Point d’orgue du festival, un colloque est 
prévu le 25 septembre au Pavillon (inscrip-
tion obligatoire avant le 20 septembre 
auprès de la Cité Maraîchère, contact@
lacitemaraichere.com). Il a pour ambition 
d’explorer la question de la démocratie 
alimentaire avec les habitant·es, les cher-
cheur·euses, les collectivités territo-
riales, les cuisinier·ères et l’ensemble de 
la société civile. L’occasion d’interroger 
ensemble les diff érentes manières dont 
les collectiv ités procèdent pour 
reprendre la main sur leur alimentation 
et de faire le tour des actions et dispositifs 
portés par les habitant·es, les entre-
prises, les associations et la Municipalité. 
Focus notamment sur la cantine munici-
pale, 100% fait maison, bio et local, de 

l’école Maryse Bastié, ouverte en 2023. 
Celle des écoles Charcot-Barbusse et 
Chaplin sera opérationnelle dès cette 
rentrée et inaugurée le jeudi 24 sep-
tembre de 12h à 14h. Ces cantines, qui 
verront également le jour, aux écoles 
Fraternité-Gallèpe et le futur Groupe sco-
laire Raymonde Roy, font partie des enga-
gements prioritaires de l’équipe munici-
pale depuis la première mandature en 
2020. 

Vers un droit à l’alimentation 
à Romainville ?
Les grands enjeux de la Sécurité sociale 
de l’alimentation, à l’œuvre notamment à 
Montpellier et qui a pour but de lutter 
contre la précarité alimentaire, seront 
présentés lors d’une conférence gesticu-
lée à partir du récit de Mathieu Dalmais, 
ingénieur agronome. Le principe est 
généralement de créer une caisse ali-
mentaire locale, faire cotiser les partici-
pant·es selon leurs moyens, donner à 
chacun·e un budget alimentaire mensuel, 
définir collectivement quels produits et 
quels commerces/producteur·rices sont 
conventionné·es. Le droit à l’alimentation 
sera d’ailleurs l’objet de la deuxième table 
ronde. Une autre se penchera sur les ini-
tiatives locales et innovantes, testées et 
financées, qui peinent à devenir natio-
nales. Et à cette occasion, les Assises de 
l’alimentation seront lancées. 

Inscription aux événements 
(obligatoire avant le 20 septembre) : 
lacitemaraichere.com 
ou contact@lacitemaraichere.com. 

Alimentation : 
Tous·tes en résistance !
Pour sa troisième édition, le Festival des transitions gourmandes – Plats et Résistances 
d’Ici et d’Ailleurs met les petits plats dans les grands, avec un programme riche qui 
se déroulera dans une vingtaine de lieux de la ville, du 23 au 27 septembre. Il marque 
également le lancement des Assises de l’alimentation, prévues jusqu’en décembre 2027.

DOSSIER
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Pour retrouver 
le programme complet 
du Festival et s’inscrire 
au colloque, fl ashez 
ce QRcode.

Atelier Refugee Food

Exposition Romainville se met à table

L’école comestible

Marché hebdomadaire à la Cité Maraîchère
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DOSSIER

Les Assises citoyennes de l’alimenta-
tion se dérouleront de septembre 2026 
à décembre 2027. L’objectif ? Passer du 
diagnostic réalisé sur la commune en 
2025 à une stratégie alimentaire terri-
toriale partagée, capable d’orienter 
durablement l’action de la Ville à partir 
de 2028. Il s’agira de construire une 
politique alimentaire locale fondée sur 
le droit à une alimentation choisie, 
digne et durable, la justice sociale, la 
transition écologique, la démocratie 
locale et la reconnaissance de la diver-
sité culturelle de Romainville. 

Une grand rendez-vous 
citoyen
Fédérateur et aux enjeux importants 
pour notre ville, celui-ci repose sur quatre 
axes :
- Une programmation événementielle 
et culturelle : repas partagés, ateliers 
de cuisine, spectacles, rencontres et 
temps festifs qui permettront de 
mettre l’alimentation au cœur de la vie 
locale et d’aller vers tous les publics.
- Une montée en compétences : forma-
tions, visites apprenantes, échanges 
de pratiques et ateliers, à destination 
des associations, des services munici-
paux, des professionnel·les et aux 
habitant·es, donneront des outils pour 
agir.
- Une démarche d’exploration et de 
recherche-action. Écoles, collèges, 

équipements culturels, universitaires et 
acteurs de terrain seront associés à des 
parcours, des enquêtes et des expéri-
mentations pour mieux comprendre les 
besoins et de tester des réponses en 
termes de politiques publiques.
- Un pilotage citoyen. Le Comité local et 
citoyen de l’alimentation contribuera à 
formuler les grandes orientations de la 
stratégie, à examiner des pistes d’ac-
tions et à préparer une gouvernance ali-
mentaire pérenne. Installé en janvier 
2027, il sera composé de 20 à 30 per-
sonnes : habitant·es volontaires, asso-
ciations locales, jardiniers et jardinières, 
client·es des marchés, commerçant·es 
et restaurateur·rices, collégien·nes, 
membres du Conseil municipal des 
enfants, professionnel·les du Centre 
municipal de santé, du CCAS et de la 
Maison des retraité·es. L’objectif est de 
trouver un équilibre entre les femmes et 
les hommes, les générations, les quar-
tiers et les différentes situations 
sociales. Le comité travaillera sur quatre 
dispositifs du programme municipal de 
la nouvelle mandature : la sécurité 
sociale de l’alimentation, l’école popu-
laire de cuisine de l’Atelier Gourmand, la 
ferme publique hors-les-murs et l’amé-
lioration de l’environnement alimentaire. 
La Ville assurera un rôle d’impulsion, de 
facilitation et de garantie, notamment 
sur la faisabilité des propositions et la 
restitution de leur prise en compte. 

Une nouvelle étape
Les Assises sont une étape supplémen-
taire dans les ambitions de la Ville, qui 
a déjà mis en œuvre plusieurs actions 
majeures pour concrétiser la démo-
cratie alimentaire sur la commune :
- Les cantines bio pour les scolaires, 
citées plus haut : 320 repas, 100 % faits 
maison, bio et local, sont préparés quo-
tidiennement à la cantine Maryse 
Bastié. Les autres écoles suivront, et 
pour commencer les écoles Charcot-
Barbusse, dès cette rentrée.
- Une agriculture urbaine, productive et 
pédagogique. Voir les productions de la 
Cité Maraîchère, du jardin CasseDalle, 
des Potagers de la Corniche, des 
Potagers et du Verger Gagarine. À noter 
l’ouverture récente de la Ferme des 
P’tits Monstres, qui accueille, canes, 
lapins, moutons…
- Un accès à la nourriture pour tous·tes. 
Le marché de la Cité Maraîchère avec sa 
tarification au quotient familial, les repas 
solidaires, les actions associatives et les 
accompagnements municipaux. 

DOSSIER

Les Assises : quinze mois pour 
construire une stratégie alimentaire

Atelier Gourmand : faire 
ensemble et transmettre 

L’ancien atelier qui abrite 
la nouvelle cantine à 

l’école Charcot-Barbusse

Situé au rez-de chaussée de l’immeuble 
qui accueille également la Maison de l’En-
gagement dans le quartier Youri 
Gagarine, l’Atelier Gourmand a été livré 
en juin dernier. C’est la dernière étape 
d’une démarche plus large portée dans le 
cadre de « Quartier fertile », un appel à 
projets remporté par la Ville avec Est 
Ensemble. Ce projet comprend déjà le 
verger, les potagers productifs et le pota-
ger récréatif. Il apporte une dimension à 
la fois productive, pédagogique et sociale, 
et a été construit progressivement, 
notamment à partir d’une concertation 
menée avec les habitant·es depuis 2023. 

Éducation populaire
D’une surface de 70 m2, cette cuisine 
professionnelle permettra d’accueillir 
des ateliers portés par l’équipe de la Cité 
Maraîchère, mais également par des 
structures extérieures qui souhaitent 
développer des actions d’éducation 
populaire dans le quartier. L’ambition est 
de construire un projet multipartenarial, 
et doit permettre de cuisiner, trans-
mettre, former, expérimenter et créer du 
lien. Le projet est encore en construction 
notamment via le comité de pilotage lors 
des Assises. Mais l’ambition est déjà 
claire : faire de cette cuisine un équipe-
ment collectif au service du territoire, en 
s’appuyant sur les compétences et les 
ressources qui existent déjà localement.

Aide alimentaire
De nombreuses initiatives existent déjà 
sur le territoire : associations, maraudes 
(partenariat envisagé avec le Collège 

Gustave Courbet), distributions et 
actions de cuisine solidaire. L’Atelier 
Gourmand doit leur offrir un lieu phy-
sique permettant de récupérer des 
dons, de cuisiner sur place et de redis-
tribuer les préparations. « Le fonctionne-
ment reposera largement sur des parte-
nariats et des échanges de services.» 
explique Yuna Conan, directrice 
Agriculture urbaine et Transition alimen-
taire. « L’équipement doit également per-
mettre aux équipes et aux associations 
de monter en compétences, notamment 
sur les questions d’hygiène, de sécurité 
alimentaire et de qualité des produits. » 
L’idée est de réunir les habitant·es du 
quartier, mais aussi des personnes 
orientées par les structures sociales.  
La cuisine pourra être mise à disposition 
de structures ou de personnes qui  
souhaitent expérimenter un projet  
alimentaire. 

Un espace pour partager
À côté de la cuisine, l’Espace des par-
tages, qui pourra servir de salle à man-
ger pour les activités de l’Atelier 
Gourmand, aura sa propre programma-
tion. Celle-ci sera construite avec le 
centre social Assia Djebar, la Cité 
Maraîchère hors les murs et la Fabrique 
de l’Émancipation. L’espace pourra 
accueillir des temps destinés aux habi-
tant·e·s, des formations et des projets liés 
à l’alimentation. Parmi les projets envisa-
gés figure la création d’une école popu-
laire de cuisine. Elle pourrait s’adresser 
à des femmes du quartier et associer cui-
sine, formation et accompagnement.

Des chef·fes en résidences
À partir de fin septembre, l’Atelier Gourmand accueillera chaque mois un·e 
chef·fe en devenir pour tester ses recettes et partager son savoir-faire. 
Organisées avec À Table Citoyens !, ces résidences débuteront pendant le 
Festival des transitions : honneur à la cheffe Ornella Pillitteri (photo), 
accueillie du 20 au 24 septembre, qui lancera le bal autour du pesto  
le mercredi 23 septembre de 15h à 16h. 

Atelier parent-enfant à partir de 6 ans, limité à 12 personnes. Pensez au 
contenant et à vous inscrire à alim@ville-romainville.fr

Pour participer au comité  
de pilotage des Assises  
de l’alimentation, envoyez  
un mail à alim@ville-romainville.fr
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La parole à…

La parole à…

Emmanuelle Ribes
Conseillère municipale déléguée

Démocratie alimentaire

Sébastien Chaillou-Gillette
Maire-adjoint

Bifurcation écologique, 
Mobilités, Végétalisation, 
Alimentation, Économie 

circulaire, Transition 
énergétique et Adaptation 

du patrimoine bâti

“ Depuis 2020, la Ville a développé plusieurs 
projets d’envergure. La restauration collective, 
la Cité Maraîchère et toutes ses actions inno-
vantes en matière d’agriculture urbaine 
montrent qu’une politique alimentaire ambi-
tieuse est possible à l’échelle locale. Le festival 
a pour but de faire découvrir aux habitant·es 
et aux acteur·rices du territoire les enjeux liés 
à l’alimentation. C’est un sujet majeur, qui 
concerne à la fois la protection des terres agri-
coles, le respect du vivant, la production et la 
transformation des aliments et la santé de cha-
cun·e. L’idée est de passer de la sensibilisation 
avec le festival à la construction collective 
grâce aux Assises. Pendant le festival, le  
24 septembre, nous allons inaugurer la toute 
nouvelle cantine 100% fait maison, bio et local 
des écoles Charcot et Barbusse. Une étape de 
plus dans notre politique du bien-manger, 
notamment pour les jeunes Romainvillois·es. » 

“ Le Festival des transitions gourmandes doit répondre à deux objectifs : 
mobiliser et aider les acteur·rices déjà engagé·es sur les enjeux de l’ali-
mentation, et permettre de toucher davantage d’habitant·es. Lors du fes-
tival nous lancerons les Assises dont l’ambition est de construire un pro-
jet de territoire associant habitant·e·s, associations, restaurateur·rices, 
commerces et partenaires. Il nous faut imaginer ensemble ce que pour-
rait être un futur désirable pour l’alimentation à Romainville, mais surtout 
comment l’atteindre : davantage de produits bio et locaux, moins de gas-
pillage, davantage de solidarité et d’inclusion.
Avec la restauration collective, nous avons prouvé qu’il était possible de 
proposer une alimentation de qualité, sans que cela coûte plus cher. Il 
faut continuer de développer cette approche, mais aussi faire en sorte 
que ces pratiques puissent influencer les habitudes alimentaires des 
Romainvillois·es. Nous avons des bases solides pour mener ce travail : les 
jardins partagés, la Cité Maraîchère. De même, les cuisines partagées 
participent à cette logique. Plus largement, l’agriculture urbaine permet 
de produire mais surtout de transmettre une culture de la nature, de 
l’alimentation et du vivant. 
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COMMERCES

La 
Cabane  
Épicerie éco-joyeuse

Sous ce nom bucolique, a ouvert, le 
26 juin, une épicerie de proximité qui 
propose des produits alimentaires et 
d’hygiène en vrac, biologiques, équi-
tables et, dans la mesure du possible, 
Zéro déchet. « L’objectif est de rendre 
une consommation plus responsable 
accessible au quotidien, sans renon-
cer ni à la qualité, ni au plaisir », 
explique Victoire Gounod, la fonda-
trice. Pari tenu, avec un kilo de pâtes 
italiennes à 3,52 €, celui de riz Basmati 
à 4,55 € ou encore le litre de lessive bio 
à 6,90 €. Une fois le cabas rempli, 
pourquoi ne pas s’installer en ter-
rasse pour siroter un café ou une 
boisson fraîche accompagnés d’une 
glace ou de cookies ? Car La Cabane 
offre aussi un espace coffee shop 
pour savourer une sélection de gour-
mandises. 

87 avenue du Président Wilson.

Station  
Vélo  
Nouveaux rayons

Dans le cadre de son plan vélo, la Municipalité souhaitait 
favoriser l’implantation d’un magasin dédié. Ainsi, la 
rétrocession d’un bail en centre-ville a permis à Rachid 
B. de se mettre en selle. Après des travaux en partie 
subventionnés par la Métropole du Grand Paris, à hau-
teur de 38 500 €, ce cycliste passionné a levé le rideau 
le 1er juillet. « La population de Romainville a changé ces 
dernières années. Beaucoup de gens à vélo sont venus 
s’y installer » s’enthousiasme-t-il. Chez Station Vélo, elles 
et ils pourront faire réparer leur monture — de 16 à 30 € 
pour une crevaison, 15 € le changement de câble de 
frein —, l’accessoiriser avec un large choix de sacoches, 
antivols et autres selles et même en changer (à partir de 
490 € pour un vélo de ville).  

46, avenue de Verdun. ©
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La Cité Maraîchère
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PORTRAIT

Julien Cinaga : « de Funès 
est impossible à jouer »
L’ex-Bordelais, et désormais 
Romainvillois, Julien Cigana 
interprète Louis de Funès 
dans « La Femme qui 
n’aimait pas Rabbi Jacob » 
de Jean-Philippe Daguerre. 
Ce rôle lui a valu une
nomination du meilleur 
comédien dans un second 
rôle dans un spectacle 
de Théâtre Privé 
aux Molières cette année. 
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N e cherchez pas la comparai-
son, Julien Cigana ne res-
semble en rien à Louis de 
Funès. Si ce n’est, peut-être 

une légère timidité, balayée par une 
vivacité drolatique dès qu’il évoque un 
per sonna ge.  Pour t ant ,  en deu x 
mimiques, on se retrouve en face du 
gendarme de Saint-Tropez. Jean-
Philippe Daguerre avait immédiatement 
fait la comparaison en le voyant jouer 
Arlequin dans une pièce de Goldoni. « Si 
je monte un jour une pièce avec Louis de 
Funès, je t’appelle ! », lui avait-t-il dit. Et 
il l’a fait, avec La Femme qui n’aimait pas 
Rabbi Jacob, pièce qui raconte l’histoire 
(vraie !) d’une femme qui a détourné un 
vol Paris-Nice pour protester contre la 
sortie de la comédie éponyme et culte 
de Gérard Oury.

Évoquer sans imiter
Il s’agissait d’incarner l’homme, dans la 
vie, pas ses personnages à l’écran. « Je 
ne voulais pas le faire, je pensais que 
j’allais me planter » raconte le comédien 
aux 40 ans de théâtre. « Louis de Funès 
est impossible à jouer, il est tout sinistre 
dans la vie, mais le public attend quand 
même de le reconnaître tel qu’il est dans 
ses films ». Inquiet, au point de mal dor-
mir la nuit, il espère pendant plusieurs 
mois avoir l’opportunité de refuser le 
rôle… avant d’accepter de relever le 
défi. Il est finalement nommé aux 
Molières cette année dans la catégorie 
meilleur comédien dans un second rôle 

dans un spectacle de Théâtre Privé.  
« Bravo, parce que ce n’est pas facile ! » : 
le public est ravi, lui aussi. Il a vu les 
films de De Funès, pris des notes, appris 
la fameuse danse de Rabbi Jacob avec 
sa fille et travaillé pour amener des 
bribes de personnages de la légende du 
cinéma dans la pièce, pour l’évoquer 
sans l’imiter. « Je me suis attaché à sa 
vitalité, sa créativité, sa vitesse à 
l’écran. Jean-Philippe m’a laissé faire, il 
m’a fait confiance et on a pu inventer 
beaucoup de choses, reprendre des 
gags… »

Humour et masculinisme
Il s’est vite remis de ne pas avoir obtenu 
la statuette, « de toute façon les Molières, 

c’est biaisé », glisse-t-il, le regard plein 
d’ironie. L’humour, c’est son truc. À 
l’aise dans la comédie, celui qui dit avoir 
souvent des rôles « d’idiot ou de gros 
cons » évoque aussi des envies de 
caméra, qu’il ne fréquente pas assez à 
son goût. Après Le bois dont je suis fait, 
qui aborde la paternité, il voudrait aus-
si écrire une deuxième pièce (évidem-
ment pleine d’humour) sur le masculi-
nisme, qui le sidère. « Ça c’est vraiment 
l’enfer ! ». Mais, plus tard ! D’abord il est 
parti en Avignon cet été avec la pièce de 
Daguerre, puis a repris le 29 août Au 
Petit Montparnasse. Ce qu’on espère, 
c’est le voir un jour interpréter Nicolas 
Sarkozy, qu’il imite avec une perfection 
troublante !

RETOUR EN IMAGES

La CAN 
à Romainville

4 juillet : La première édition 
de la Coupe d’Afrique 

des Nations Futsal a eu lieu 
au gymnase Alice Milliat. 

L’équipe du Mali a été la plus 
forte lors de cet événement 

sportif de foot en salle, porté 
par le Service Jeunesse, 

en partenariat avec Solid’Avenir 
et Sport de Rue, qui réunissait 
douze équipes, composées de 

jeunes de 17-25 ans. 

Vive 
les animaux

8 juillet : Ateliers découvertes, 
spectacle, restauration, visite 

de la ferme, performance 
sonore d’Emilie Mousset et 
ciné en plein air à la Plaine 

centrale Marcel Cachin : beau 
programme pour les amoureux 

des bêtes à poil et à plumes 
lors du Festival animaliste, 

organisé à la Ferme des P’tits 
Monstres, avec Est Ensemble. 

Balade
à la Jane Fonda

4 juillet : Une balade façon 
chorégraphie années 1980  
à la Jane Fonda, sans le côté fitness, 
ambiance kuduro, sur des sons 
de Rosalía et Théodora : c’est ça 
la Zumbalade proposée par la Bus 
(Biennale urbaine des spectacles 
de Pantin). Le départ a été donné 
devant le centre social Assia Djebar 
(qui a proposé un atelier préparatoire) 
pour une arrivée au métro 
Serge Gainsbourg, Les Lilas.
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RETOUR EN IMAGES RETOUR EN IMAGES

Romainville 
l’été

Du 7 au 10 juillet : Structures 
gonflables parfaites pour affronter  
la canicule, ateliers, stands de jeux… 
le quartier Youri Gagarine était 
définitivement à la fête à l’esplanade 
Maryse Bastié.

12 juillet : Le village d’été 
au jardin du Pavillon, point 
d’ancrage de Romainville 
l’été, était ouvert au jardin 
du Pavillon. Les enfants 
ont profité à plein 
des structures gonflables / 
jeux d’eau.

21 juillet : 
Alors, on danse ? 
Les senior·es 
se sont lancé·e·s 
sur la piste lors 
d’un thé dansant, 
organisé par 
la Maison des 
retraité·es au 
centre social 
Marcel Cachin.

13 juillet, Fête nationale : À l’occasion des 25 ans 
de la loi Taubira, l’abolition de l’esclavage était 

à l’honneur lors d’un son et lumière projeté sur 
la façade de l’Hôtel de Ville.

4 juillet : La Fête de quartier des 
Trois-Communes a réuni 

petit·es et grand·es, rue du 
Chemin Vert, avec le centre 

social Nelson Mandela.
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Un Village d’été au Pavillon 
dédié aux loisirs,  

ateliers intergénérationnels, 
fêtes de quartiers,  

initiations à différentes 
disciples sportives,  

jeux en plein air, activités 
pour les senior·es,  
ventes de légumes,  

ateliers créatifs…  
L’été fut résolument festif 
pour les Romainvillois·es. 



RETOUR EN IMAGES RETOUR EN IMAGES

1er août : Les continents à l’honneur :  
la fête de quartier Marcel Cachin célébrait 
les Amériques avec le Centre social (animations, 
ateliers, banquet musical…)

25 juillet : Belle soirée musique et humour 
au Pavillon : le service jeunesse a donné carte 
blanche à l’association J-Kayz, à des musicien·nes 
et chanteur·euses romainvillois·es. Du stand up 
également avec Paul Séré et Rey Mendes  
(Jamel Comedy Club), et le magicien Kader Bueno 
(Incroyable talent M6).

26 juillet :  
Fête de clôture 
du Village d’été, 
en musique 
lors d’un pique-
nique partagé.

Jusqu’au 21 août : La place André Léonet n’a pas 
désempli cet été avec des animations thématiques. 
Place au cirque (le 7 août), tournois sportifs et jeux 
collectifs (le 14).

Jusqu’au 27 août : Jeux d’animations, 
activités manuelles, structures 
gonflables, espace petite enfance : 
ambiance festive et ludique lors 
des « jeudis animés » dans le quartier 
des Trois-Communes.©
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Jusqu’au 21 août :  
Cinéma en plein air, ludo 
mobile, multisports, arts 

créatifs, atelier 
des curiosités : 

avec les events et 
le Summer Cachin, 

la Plaine Centrale Marcel 
Cachin a été un terrain de 

jeu pour les habitant·es 
du quartier.
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VIE PRATIQUE

Pharmacie de garde
Pharmacie MAAREK
26 rue de Paris à Montreuil
01 42 87 77 37
OUVERTE 24 HEURES/24 - 7 JOURS/7

Urgences médicales
De 19h15 à 8h du matin,  
dimanches et jours fériés : 01 48 32 15 15
Samu : 15
Centre antipoison : 01 40 37 04 04
Centre hospitalier intercommunal  
André-Grégoire : 01 49 20 30 40
Ambulances, hôpitaux de Paris 24h/24 :  
01 43 78 26 26
Ambulances Romainville : 01 48 57 75 05
SOS Médecins : 01 47 07 77 77
Urgences Clinique Floréal 24h/24 : 01 48 97 73 00
SOS Mains : 01 48 97 72 08

Hôtel de Ville - Place de la Laïcité
Services municipaux : 01 49 15 55 00 
du lundi au vendredi  
de 8h30 à 12h et de 13h30 à 17h 
Guichet unique et Direction des affaires générales
z du lundi au vendredi de 8h30 à 11h45 
et de 13h30 à 16h45
z tous les samedis matin de 9h à 11h45 
01 49 15 55 00 
affaires.generales@ville-romainville.fr

Téléphones utiles
Centre administratif Carnot 
Services techniques : 
01 49 20 93 55 ou 01 49 20 93 58 
Aménagement-urbanisme : 01 49 20 93 60
Pompiers : 18 ou 01 42 87 00 02
Gendarmerie : 01 41 83 67 00
Commissariat : 17 ou 01 41 83 67 00
Police municipale : 01 49 20 93 93
Seine-Saint-Denis habitat : 01 48 96 52 00
Préfecture : 01 41 60 60 60
Conseil départemental : 01 43 93 93 93 

Permanences
z Permanence Adil 93 
Du lundi au jeudi de 9h à 12h et de 14h à 17h 
Le vendredi de 9h à 12h et de 14h à 16h, sur 
RDV - Fermeture le 3e vendredi du mois 
6-8 rue Gaston Lauriau à Montreuil
01 48 51 17 45
z Permanence d’avocat
Les 1er et 3e lundis de chaque mois 
de 9h30 à 11h30, sur RDV (1 semaine avant)
Salle des permanences de l’Hôtel de Ville : 
01 49 15 55 00
z Écrivain public 
Centre social Jacques Brel : 01 49 15 55 39
Jeudi (pendant et hors vacances scolaires), 
9h30-12h, sur RDV
Centre social Marcel Cachin : 01 71 86 60 40
Vendredi, 14h-17h, sur RDV 
Centre social Nelson Mandela : 01 49 20 93 67
Mardi, 14h-17h, sur RDV
z Prenez rendez-vous avec un·e élu·e
au 01 49 15 55 00

z Permanence parlementaire 
de la Députée Aurélie Trouvé 
Les lundis de 17h à 19h,  
au 35 de l’avenue de Verdun à Romainville 
Sur rendez-vous à l’adresse mail :  
aurelie.trouve@assemblee-nationale.fr

État civil
NAISSANCES
TOLEDANO, Ethel, Dalia le 6/07/2026

MARIAGES
ZEMOUR Mohamed et SID MOHAND Amel, 
le 4/07/2026
PAREKH Steven, Shahil et PAREKH  
Sureshchandra Bhikhubhai, le 25/07/2026
BELHOUCINE Adam, Bilal, Yanis et HELALI Nadjwa, 
le 1/08/2026

DÉCÈS
BULLE Josette, Léonie, Christine, le 1/07/2026
BÉNARD Hélène Josette Marthe, le 3/07/2026

MOREAU Guy Marcel Eugène, le 3/07/2026
BOUAOU Foudil, le 4/07/2026
KOULEMY Nounagnon Jean-Thierry, le 5/07/2026
MEITE Lassana, le 6/07/2026
CORRAL Pedro, le 7/07/2026
PARADIS Claudine, Bernadette, Simone, 
le 8/07/2026
GARSIA Antoine, Serge, le 10/07/2026
TCHAKPIDE TRAORE Kpélafia, le 12/07/2026
NICOLAS Georges, le 13/07/2026
JOURDE Pierrette, Francine, le 14/07/2026
SCALBERT Nicolas, Pierre, Antoine, Marie, 
le 17/07/2026
RODI Carmela, Emilia, le 25/07/2026
GLEMÉE Annette, Jacqueline, le 5/08/2026
DELCHET Didier, le 13/08/2026

T1 : pose des rails 

RESF : les  
permanences

France Renov’ :  
les prochaines 
réunionsLe collectif Réseau éducation sans fron-

tières (RESF) romainvillois accompagne 
les familles et les jeunes majeur·es res-
sortissant·es et étranger·ères sans 
papiers dans leurs démarches de régu-
larisation lors de permanences, organi-
sées une semaine sur deux, de 19h à 21h, 
à la Salle République (105-107 rue Gabriel 
Husson). L’association accueille chaleu-
reusement tou·tes les futur·es bénévoles. 

Prochaines permanences : mardi 1er, 
15 et 29 septembre, de 19h à 21h. 
Contact : 06 07 53 49 92 et 06 72 76 14 49 
resf.romainville.93@gmail.com

Pour bien démarrer un projet de rénova-
tion énergétique, l’Agence Locale de 
l’Énergie et du Climat - Maîtrisez Votre 
Énergie (ALEC-MVE) et la Ville vous pro-
posent des réunions France Rénov’. Ces 
réunions d’information collectives sont 
animées par un·e conseiller·ère de 
l’ALEC-MVE qui vous donne les premiers 
conseils nécessaires à vos démarches. 

Mardi 29 septembre (maisons et 
appartements) et jeudi 1er octobre 
2026 (copropriétés) - de 18h30 à 20h30 

PORTRAITS

Lennie Nicollet
Maire-adjoint
Éducation, Offre périscolaire, 
Réussite éducative,  
Petite-enfance

Pouvez-vous vous présenter  
en quelques mots ?
J’ai passé toute ma jeunesse en Provence 
jusqu’à la fin de mes études. Des raisons 
professionnelles m’ont amené à déména-
ger avec mon époux en Île-de-France, à 
Montreuil, en 2012. Quand nous avons 
compris que notre vie allait continuer en 
Seine-Saint-Denis, nous avons fait le 
choix d’acheter à Romainville. D’abord à 
Cachin, nous avons déménagé à côté de 
la place Carnot pour pouvoir accueillir 
notre fille, qui fait sa rentrée en mater-
nelle ce mois-ci.

Quelle est votre profession et quel  
a été votre parcours de formation ?
J’ai fait des études de communication 
et d’information, un BTS, puis un mas-
ter. Aujourd’hui, je suis journaliste 
dans l’actualité et le droit social. Depuis 
décembre 2021, je travaille pour une 
revue spécialisée à destination des 
cadres et ingénieur·es. En tant que 
salarié, j’ai la chance de travailler dans 

une structure qui défend des valeurs 
auxquelles je crois.

Pourquoi avoir fait le choix  
de l’engagement municipal ?
Partout où j’ai vécu, je me suis impliqué 
dans la vie locale. Jusqu’en 2023, j’ai été 
président d’une association LGBT natio-
nale. Je suis plutôt engagé sur des ques-
tions de lutte contre les discriminations 
et, plus largement, pour les droits hu
mains. Quand on a une démarche syndi-
cale et associative, c’est constructif de 
continuer l’engagement à travers un 
mandat local. Passer de l’autre côté de 
la barrière permet de mieux connaître 
les contraintes réglementaires et budgé-
taires qui pèsent sur les collectivités. De 
la même manière, il existe des impératifs 
politiques. Il faut entendre les remarques 
de l’opposition, échanger avec les habi-
tant·es pour aboutir à des décisions qui 
font l’objet du plus large consensus. En 
tant qu’élu, je mesure à quel point la 
démocratie demande du temps.

Trois questions à…

Emmanuelle Ribes 
Conseillère municipale 
déléguée
Démocratie alimentaire

Pouvez-vous vous présenter  
en quelques mots ?
Je m’appelle Emmanuelle Ribes, j’ai 
36 ans et j’habite à Romainville depuis 
6 ans. Je suis originaire des Pyrénées-
Orientales et issue d’une famille immi-
gré·es espagnol·es, je suis maman d’une 
petite fille. Nous avons choisi de nous 
installer à Romainville parce qu’ici, on vit 
bien : c’est une ville à taille humaine, 
dynamique, solidaire et agréable pour 
faire grandir une famille. Nous sommes 
très attaché·es à notre ville.

Quelle est votre profession  
et quel a été votre parcours 
de formation ?
J’ai une formation en design, un par-
cours qui m’a amenée à travailler à l’in-

ternational. À la suite de la crise du 
Covid, j’ai ressenti le besoin d’aligner 
mon activité professionnelle avec mes 
valeurs. J’ai alors fondé AMANIDA, qui 
signifie « salade » en catalan, une entre-
prise de conseil et de formation qui 
accompagne des porteur·ses de pro-
jets partout en France.

Pourquoi avoir fait le choix  
de l’engagement municipal ?
Depuis 2020, Romainville montre la voie 
avec des projets concrets et des inno-
vations sociales : une cantine bio, locale 
et 100% fait maison, la Cité Maraîchère, 
ou encore un marché de produits frais 
accessible grâce au quotient familial. 
Face aux crises sociales, écologiques 
et démocratiques, nous devons agir 
pour sortir de l’urgence et construire 
une véritable démocratie alimentaire. 
Une politique alimentaire ambitieuse 
permet de relier la production, la trans-
formation, la distribution, l’accès à l’ali-
mentation et la santé, aujourd’hui 

encore trop souvent cloisonnés. C’est 
un levier essentiel pour garantir à cha-
cun·e le droit à une alimentation saine, 
assurer une juste rémunération des 
producteur·rices et accompagner la 
transition agroécologique.

Trois questions à…
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Les travaux de construction de la sta-
tion Place Carnot se sont poursuivis 
avec la réalisation des quais et la créa-
tion de la plateforme qui a accueilli les 
rails du tramway cet été. Afin d’amélio-
rer l’accessibilité aux différents modes 
de transport, la place Carnot a été 
réaménagée pour accorder davantage 
d’espace aux piétons et aux personnes 
à mobilité réduite, notamment grâce à 
l’élargissement des trottoirs et à la 
sécurisation des traversées piétonnes. 
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L’ÉQUIPE MUNICIPALE
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Le Maire, les Maires-adjoint·e·s

Les Conseiller·ère·s municipaux·ales de l’opposition

François DECHY
Maire de Romainville
Conseiller 
Métropolitain 
délégué
Conseiller territorial 
Est Ensemble

Sofia DAUVERGNE
1ère Maire-adjointe
Développement des 
services publics 
et relations aux 
usager·ères, 
Ressources humaines, 
Santé, Retraité·es, 
Soutien aux aidant·e·s
Conseillère territoriale
Est Ensemble

Vincent PRUVOST
Maire-adjoint
Urbanisme et 
aménagement 
durables, Habitat, 
Développement du 
logement social et 
abordable
Conseiller territorial
Est Ensemble

Élodie GIRARDET
Maire-adjointe 
Ville résistante, 
Lutte contre les 
discriminations, Droits 
des femmes, Handicap, 
Devoir de mémoire et 
monde combattant, 
Prévention

Lennie NICOLLET
Maire-adjoint
Éducation,  
Offre périscolaire,  
Réussite éducative, 
Petite-enfance
Conseiller territorial
Est Ensemble

Vân PHAM
Maire-adjointe
Culture, Fêtes, 
Grands évènements, 
Valorisation  
du patrimoine

Tony LAÏDI
Maire-adjoint 
Sports,  
Vie associative,  
Politique de la ville

Pilar SERRA
Maire-adjointe 
Finances,  
Égalité territoriale, 
Évaluation des 
politiques publiques
Politique de l’animal  
et du vivant

Mathieu 
LANGLOIS
Maire-adjoint 
Action sociale, 
Solidarités,  
Insertion,  
Emploi, ESS

Magalie PILLAL
Maire-adjointe
Éducation populaire, 
Centres sociaux, 
Jeunesse, Démocratie 
participative

Sébastien 
CHAILLOU-
GILLETTE
Maire-adjoint
Bifurcation écologique : 
mobilités, Végétalisation, 
Alimentation, 
Économie circulaire, 
Transition énergétique 
et Adaptation du 
patrimoine bâti

Marie-Lise 
DESCAMPS-
PEQUIGNOT
Maire-adjointe
Affaires générales, 
État civil 
Marchés alimentaires 
communaux

Marc ELFASSY
Maire-adjoint 
Cadre de vie, 
Propreté, Tranquillité 
et Assemblée  
de quartier  
des Bas-Pays. 
Réduction  
des déchets

Élodie CASANOVA 
Maire-adjointe
Cadre de vie, 
Propreté, Tranquillité 
et Assemblée de 
quartier du Plateau 
Développement  
du commerce  
de proximité  
et Relations avec 
les commerçant·es

Karim AMAZOUZ
Maire-adjoint
Cadre de vie, 
Propreté, Tranquillité 
et Assemblée  
de quartier  
des Trois-Communes.  
Sécurité et 
Accessibilité 
des bâtiments 
communaux

Nader BEYK
Conseiller  
municipal délégué
Amélioration continue 
du service public, Ville 
numérique, Maisons 
France Services

Samia AFROUNE 
Conseillère 
municipale déléguée
Vie des quartiers, 
Gestion Urbaine et 
Sociale de Proximité 
(GUSP)

Jérôme 
CHÉNIEUX 
Conseiller  
municipal délégué
Vacances pour toutes 
et tous

Willy COUSIN 
Conseiller  
municipal délégué
Programmes de 
prévention-santé, 
Santé mentale, 
Mutuelle communale

Denis MOREAU-
SEVIN
Conseiller  
municipal délégué
Gestion et 
coordination des 
chantiers (Publics  
et Privés). 

Fatoumata 
DOUMBOUYA 
Conseillère 
municipale déléguée
Lutte contre la 
pauvreté et accès  
aux droits 

Coralie LEFEBVRE 
Conseillère 
municipale déléguée
Soutien à la 
parentalité

Ève GUELMANI 
Conseillère 
municipale déléguée
Défense des 
locataires, Droit au 
logement, Relations 
avec les bailleurs 
sociaux

Félix MULLE
Conseiller  
municipal délégué
Qualité des espaces 
publics, Convention 
citoyenne des 
mobilités et du 
partage de l’espace 
public

Emmanuelle 
RIBES 
Conseillère 
municipale déléguée
Démocratie 
alimentaire 

Léa GORES 
Conseillère 
municipale déléguée
Ville refuge et 
d’accueil, Ville de 
la paix, Jumelages, 
Coopération 
décentralisée

Yvon LEJEUNE
Conseiller municipal
Conseiller territorial
Est Ensemble

Gaëlle GIFFARD
Conseillère 
municipale
1ère Vice-Présidente
Est Ensemble

Daouda GORY
Conseiller municipal
Romainville À Venir
Président de la 
commission des 
finances

Sarah ABADA
Conseillère 
municipale
Romainville À Venir

Franck 
BENGHANEM
Conseiller municipal
Romainville À Venir

Amel BENNACEF
Conseillère 
municipale
Romainville À Venir

Soraya JEBARI
Conseillère 
municipale
Le temps d’agir  
Groupe des élus de la 
gauche républicaine 
socialiste, écologiste  
et citoyenne

Bruno LOTTI
Conseiller municipal
Le temps d’agir  
Groupe des élus de la 
gauche républicaine 
socialiste, écologiste  
et citoyenne

Julie LEFEBVRE
Conseillère 
municipale
Le temps d’agir  
Groupe des élus de la 
gauche républicaine 
socialiste, écologiste  
et citoyenne

Aldelhamid 
DAGUEMOUNE
Conseiller municipal
Le temps d’agir  
Groupe des élus de la 
gauche républicaine 
socialiste, écologiste  
et citoyenne

Laurent 
COURCOUX
Conseiller municipal
La France Insoumise 
Romainville en 
commun

Alexandre 
PRUD’HOMMEAU
Conseiller municipal
La France Insoumise 
Romainville en 
commun

Manuela PEREIRA
Conseillère 
municipale
La France Insoumise 
Romainville en 
commun

Les Conseiller·ère·s municipaux·ales

PORTRAITS

Sarah Abada
Conseillère municipale
Romainville À Venir

Pouvez-vous vous présenter  
en quelques mots ?
J’ai toujours vécu à Romainville. Mes 
parents s’y sont installés il y a une cin-
quantaine d’années, vers la rue Pierre-
Curie. La famille est importante pour 
moi, nous sommes très proches les uns 
des autres. Aujourd’hui, je vis dans le 
quartier des Trois-Communes. 

Quelle est votre profession  
et quel  a été votre parcours 
de formation ?
Je souhaitais entrer rapidement dans 
la vie active. Après un bac profession-
nel de secrétariat, j’ai travaillé au 
centre des finances publiques, puis 
dans un organisme de protection 
sociale à partir de 2011, où j’exerce 
encore aujourd’hui. Grâce aux forma-
tions internes, j’ai évolué vers un poste 
de cadre dans la relation usager·ère, 
principalement auprès des chef·fes 
d’entreprise. J’apprécie le contact 
direct avec le public. En parallèle, je 
suis secrétaire CFDT au niveau local 
dans mon organisme. J’accompagne 

les salarié·es dans leurs démarches et 
je participe aux négociations et au dia-
logue social. 

Pourquoi avoir fait le choix  
de l’engagement municipal ?
Le mouvement de Daouda Gory m’a 
attirée parce qu’il rassemble des 
citoyen·nes sans étiquette issu·es d’ho-
rizons très différents. On y trouve aus-
si bien des chef·fes d’entreprise que 
des étudiant·es, des retraité·es ou des 
personnes en situation de handicap. Je 
suis convaincue que ce sont les 
citoyen·nes elles·eu x-mêmes qui 
doivent participer à la construction de 
la ville de demain. Il est important que 
la jeune génération contribue à ce 
r e n o u v e l l e m e nt  e t  q u e  c h a q u e 
Romainvillois·e prenne part à la vie 
locale, apporte un regard neuf et pro-
pose des changements concrets. Il 
reste encore beaucoup à faire pour 
améliorer notre cadre de vie, et cela 
passe, selon moi, par un travail collec-
tif, réfléchi et constructif pour avancer 
ensemble.    

Trois questions à…

INAUGURATION
samedi  
26 septembre

OUVERTURE
samedi  
12 septembre

MARCHÉ  
DES TROIS-
COMMUNES

TOUS LES MERCREDIS
ET SAMEDIS 
de 8h à 14h
Nouvelle place piétonne
à l’angle de la rue Jean Jaurès
et de la route de Montreuil
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Le temps d’agir  
Groupe des élus de la 
gauche républicaine 

socialiste, écologiste  
et citoyenne

Groupe La France 
Insoumise 

Romainville en commun

Romainville À Venir

LA PAROLE AUX ÉLU·ES DE L’OPPOSITION

VIE MUNICIPALE – EXPRESSIONS

Groupes 
au Conseil 
municipal
Pour la majorité
Groupe Autrement
Élodie Casanova
François Dechy
Fatoumata 
Doumbouya
Léa Gores
Ève Guelmani
Mathieu Langlois
Félix Mulle
Lennie Nicollet
Vân Pham
Magalie Pillal
Groupe Communiste 
démocrate et citoyen
Samia Afroune
Willy Cousin
Sofia Dauvergne
Marie-Lise 
Descamps-Pequignot
Tony Laïdi
Groupe les 
écologistes
Nader Beyk
Marc Elfassy
Gaëlle Giffard
Élodie Girardet
Emmanuelle Ribes
Groupe les 
citoyenneurs / 
habitants engagés 
non-encartés
Denis Moreau-Sevin
Vincent Pruvost
Pilar Serra
Groupe Générations / 
L’Après
Sébastien Chaillou-
Gillette
Jérôme Chénieux
Coralie Lefebvre
Yvon Lejeune
Groupe Parti radical 
de Gauche
Karim Amazouz

Pour l’opposition
Groupe Romainville 
À Venir
Sarah Abada
Franck Benghanem
Amel Bennacef
Daouda Gory
Groupe des élus de la 
gauche républicaine, 
socialiste, écologiste 
et citoyenne
Abdelhamid 
Daguemoune
Soraya Jebari
Julie Lefebvre
Bruno Lotti
Groupe la France 
Insoumise 
Romainville en 
commun
Laurent Courcoux
Manuela Pereira
Alexandre 
Prud’hommeau

LA PAROLE AUX ÉLU·ES DE LA MAJORITÉ

Protection 
des mineurs

Le Sénat a adopté définitive-
ment le texte sur l’interdic-
tion des réseaux sociaux 
aux moins de quinze ans 
ainsi que la limitation de 
l’utilisation du portable au 
lycée.
L e  S é n a t e u r  A h m e d 
Laouedj est intervenu sur 
deux textes examinés en 
Commission mixte paritaire.
Premier sujet :
La protection de nos en-
fants face aux dérives des 
réseaux sociaux.
Le parlement a trouvé un 
accord sur une mesure 
forte : interdire l’accès aux 
réseaux sociaux aux mi-
neurs de moins de quinze 
ans, avec un dispositif de 
vérification de l’âge qui de-
vra être mis en place par les 
plateformes.
Le texte renforce également 
la lutte contre les contenus 
faisant l’apologie du suicide,
Développe les actions de 
sensibilisation dans les 
établissements scolaires 
et étend l’encadrement de 
l’usage du téléphone por-
table dans les lycées.
Parce que protéger nos 
jeunes ne peut pas se limiter 
à fixer un âge, le sénateur 
a rappelé que les plate-
formes devront désormais 
assumer pleinement leurs 
responsabilités. Les algo-
rithmes et les modèles éco-
nomiques qui favorisent 
l’addiction et captent tou-
jours davantage l’attention 
des plus jeunes doivent 
aussi être au cœur de notre 
action.
Une étape importante est 
franchie. Il faudra désor-
mais veiller à une applica-
tion effective de cette loi 
pour que cette ambition 
devienne une réalité pour 
les familles.

Groupe Parti  Radical 
de gauche

Pour une politique 
écologique  
à la hauteur

La France vient de vivre le 
pire été de son histoire avec 
5 canicules, des incendies 
ayant brûlé 7 fois plus de 
surfaces forestières qu’une 
année moyenne et plus de 
200.000 personnes éva-
cuées lors des incendies de 
Gironde. Le réchauffement 
climatique frappe violem-
ment et il est temps d’agir 
sérieusement.
Il y avait pourtant le temps. 
Le premier candidat écolo-
giste à la présidentielle pré-
senté en 1974 ! Le soutien 
ne manque pas non plus, un 
sondage Ifop lors des muni-
cipales montraient que près 
de 60% français.e.s souhai-
taient que les responsables 
politiques en fassent plus 
pour le climat.
Pourtant, « lorsque le sage 
montre la lune, l’imbécile 
regarde le doigt ». Face à 
l’évidence et à la violence 
du réchauffement clima-
tique, on a vu CNews, le 
Rassemblement National 
et tous leurs ami.e.s dési-
gnaient un coupable : les 
Ecologistes.
Alors que nous suffoquons 
dans des logements mal 
isolés, les élites de pla-
teaux télés climatisés sont 
prêtes à tout pour sauver 
leurs privilèges climatiques. 
Souhaitons que l’année sco-
laire qui s’ouvre s’achève 
par l’élection d’une majori-
té qui cloue au sol leurs jets 
privés et qui agissent sur 
les lieux de travail, dans 
les écoles ou les EHPAD 
pour bâtir une société 
écologique.
En attendant, à Romainville, 
Les Ecologistes agissent 
avec la majorité munici-
pale. La ville va ouvrir sa 
deuxième cantine scolaire 
entièrement en bio et fait 
maison. Voilà ce que donne 
réellement l’écologie au 
pouvoir : amélioration de 
notre alimentation, protec-
tion de la santé et promotion 
d’une agriculture paysanne.
La politique publique de 
Notre commune dans ce do-
maine comme dans d’autres 
donne l’exemple à suivre.

Groupe Les Écologistes

La Ville s’engage 
pour ses enfants

Fin août, la liste de four-
nitures arrive. Elle tombe 
au pire moment de l’année 
pour beaucoup de budgets. 
Et au premier jour d’école, 
cela se voit : un cartable 
neuf ou celui du grand 
frère, ce n’est pas la même 
rentrée.
À Romainville, les élèves 
d’élémentaire reçoivent 
leurs fournitures en classe. 
Le même sac pour tous, 
sans dossier à remplir. 
Personne n’est identifié 
comme bénéficiaire d’une 
aide.
La cantine est un engage-
ment municipal continu. 
A p r è s M a r y s e - B a s t ié , 
Charcot-Barbusse dispose 
de sa cuisine de produc-
tion, et Fraternité-Gallèpe 
est en chantier. Des repas 
faits sur place, bio, cuisinés 
par des agents de la ville. La 
restauration scolaire est un 
service public. Nous avons 
la volonté d’offrir à chacun 
une alimentation de qualité, 
parce que nous savons que 
c’est aussi un gage de santé, 
dès le plus jeune âge.
Pour réduire les inégalités, 
les projets d’éducation ar-
tistique et les spectacles 
au Pavillon sont offerts aux 
écoles romainvilloises.
Le périscolaire, les Clubs 
Coup de Pouce et l’accom-
pagnement à la scolarité 
existent pour les enfants 
qui n’ont pas, chez eux, une 
table libre et quelqu’un dis-
ponible pour relire les de-
voirs. Une bonne part des 
écarts scolaires se joue là, 
après la fin de l’école.
La rénovation énergétique 
de nos bâtiments scolaires 
continue d’avancer école 
par école. L’été que nous 
venons de traverser a clos 
le débat pour qui remettrait 
encore en cause le change-
ment climatique et ses im-
pératifs : investir dans nos 
bâtiments municipaux est 
une priorité.
Nous sommes fiers de ces 
actions. Ce que la ville paie, 
les familles n’ont plus à le 
faire. Romainville s’engage 
afin que les conditions 
de vie ou l’origine sociale 
d’un enfant n’aient pas à 
se lire dans ses affaires de 
classe, son alimentation, sa 
scolarité.

Groupe Autrement

Une rentrée  
sous le signe de la 
responsabilité

La fin de l’été annonce la ren-
trée. Pour les familles, c’est le 
retour à un rythme exigeant : 
fournitures scolaires, organi-
sation du quotidien, activités 
des enfants et reprise du tra-
vail. Pour les agents munici-
paux, les enseignants, les as-
sociations et nos partenaires, 
c’est aussi une nouvelle an-
née qui commence, avec ses 
projets, ses contraintes et 
ses défis.
Cette rentrée intervient 
dans un contexte national 
particulièrement incertain. 
Instabilité politique, tensions 
institutionnelles, contraintes 
b udgét a ir e s et  p ouvoir 
d’achat fragilisé, ces réalités 
ont des conséquences très 
concrètes sur notre quoti-
dien. Elles pèsent sur les mé-
nages comme sur les collec-
tivités, qui doivent répondre 
à davantage de besoins avec 
des moyens plus contraints.
Dans ce contexte, nous res-
tons fidèles à une conviction, 
l’action publique doit partir 
des réalités vécues par les 
habitants. Nous continue-
rons donc à être présents, à 
écouter, à proposer et à tra-
vailler avec exigence et res-
ponsabilité sur les sujets qui 
concernent votre quotidien.
Nous serons particulière-
ment attentifs aux conditions 
de rentrée des enfants, à l’ac-
compagnement des familles, 
aux conditions de travail des 
agents municipaux et au sou-
tien au monde associatif. Ces 
acteurs sont essentiels au 
lien social et doivent pouvoir 
compter sur une écoute réelle 
et des décisions à la hauteur 
de leurs engagements.
Nous savons que tout ne peut 
pas être réglé à l’échelle mu-
nicipale. Mais beaucoup peut 
être amélioré lorsque les élus 
prennent le temps d’écouter, 
de dialoguer et de construire 
des solutions.
En cette rentrée, nous réaf-
firmons notre engagement 
à vos côtés, familles, agents, 
associations et partenaires 
qui font vivre notre commune. 
Dans un contexte national in-
certain, nous défendrons une 
ligne simple, être présents, 
faire des propositions et tra-
vailler pour l’intérêt collectif.
.

Rentrée : continuer 
ou changer pour de 
vrai ?

La rentrée 2026 ne sera pas 
celle de nouvelles réformes 
structurelles, mais verra la
consolidation des réformes 
engagées”. C’est ainsi que E. 
Geffray, ministre de l’Éduca-
tion présente cette rentrée : 
continuer, coûte que coûte ! 
Comment continuer avec 
un recrutement déficitaire 
qui génère des classes sur-
chargées et la maltraitance 
du personnel (point d’indice 
toujours gelé, AESH tou-
jours sous-payé·e·s et sans 
statut !) ? Les syndicats 
enseignants appellent à la 
grève dès le 29 septembre. 
Comment continuer avec un 
coût de la vie croissant et un 
pouvoir d’achat qui diminue, 
alors que la rentrée scolaire 
s’annonce difficile pour les 
familles, notamment les 
plus modestes ? L’allocation 
de rentrée scolaire couvre 
à peine la moitié des frais au 
détriment des enfants des 
classes populaires.
Comment continuer avec 
des bâtiments scolaires 
étouffants en été et glacés 
en hiver ? À quand un plan 
national de rénovation ?
Comment continuer avec 
Parcoursup alors que 18% 
des bachelier·e·s n’ont pas 
trouvé de formation et qu’en 
fin de licence, près d’un étu-
diant sur deux n’a pas été 
accepté en master ?
Comment continuer en 
discriminant les étudiants 
étrangers (hors UE) par 
l’augmentation drastique 
des frais d’inscription ? 
Sombre avenir pour le droit 
de toutes et tous aux études, 
à une qualification et un di-
plôme ! Comment continuer 
avec un gouvernement 
qui veut interdire l’usage 
des réseaux sociaux aux 
moins de 15 ans ? Le Conseil 
Constitutionnel a justement 
censuré cette loi liberticide
qui ne répond pas aux en-
jeux des abus du numérique.
Vivement l’abolition de “la 
France à Macron” !
Bonne rentrée à toutes et 
à tous !

L’eau comme 
bien commun, 
une bifurcation 
obligatoire
 
L’accès à l’eau est vital, au 
même titre que l’air.
Alors que personne ne son-
gerait à breveter l’oxygène 
ou à en faire un luxe, l’accès 
à l’eau est de plus en plus 
menacé par la raréfaction 
du stock, la modification du 
cycle de l’eau, les pollutions 
intensives et les logiques 
marchandes.
En Europe, cet accès a tou-
jours semblé acquis. Pour 
combien de temps encore ?
L’eau est-elle déjà devenue 
un luxe réservé à ceux qui 
en ont les moyens ?
Est-ce déjà une source de 
conflits sociétaux entre 
usagers, entre territoires ?
Pire, un enjeu géopolitique 
qui fragmente les nations ?
Ces scénarios annoncés et 
décriés il y 20 ans, se réa-
lisent aujourd’hui avec une 
inquiétante clarté.
Cet été de tous les dangers 
a démontré encore une fois 
la fragilité de notre système 
économique globalisé.
Malgré ses arguments de 
maitrise de toutes choses 
et de l’accès instantané à 
l’abondance, chaque crise 
sanitaire / diplomatique / 
climatique met en lumière 
l’absence de robustesse, 
les limites techniques et 
sociales de cette économie 
suprémaciste.
Pourtant, retrouver la mai-
trise de l’eau existe même 
dans notre zone urbaine 
parisienne : préserver 
les nappes, renforcer les 
réseaux pour limiter les 
fuites, (20 % du volume de la 
consommation), protéger et 
reconstituer des zones hu-
mides, généraliser la récu-
pération et l’utilisation des 
eaux de pluie, et surtout, 
gouverner les ressources.
Quand les chocs clima-
tiques s’intensifient, la cap-
tation par les forces écono-
miques les plus puissantes 
ne sont pas admissibles.
L’eau, comme la démocratie, 
n’est ni une marchandise 
finie, ni un cadeau gratuit 
éternel, mais bien un par-
tage consenti.

Groupe Les citoyenneurs / 
habitants engagés 

non-encartés

Romainville l’été ou 
toute l’année… le 
grand laisser-faire

À Romainville, nous refu-
sons de nous habituer à ce 
qui ne devrait jamais devenir 
normal.
Déchets au sol, poubelles, en-
combrants, dépôts sauvages, 
tags, véhicules abandonnés, 
trottoirs dégradés, nui-
sances répétées… Autour de 
Carnot, du métro et partout 
ailleurs, la dégradation du 
cadre de vie est devenue trop 
visible pour être ignorée.
À cela s’ajoutent certains 
regroupements sur la voie 
publique, l’alcoolisation, des 
comportements intimidants 
et le harcèlement de rue. La 
tranquillité et la sécurité des 
habitants ne peuvent être des 
sujets secondaires.
Une ville se dégrade lors-
qu’on laisse progressivement 
tout passer.
Travaux ne respectant pas 
toujours les règles, arrêtés 
municipaux ignorés, nui-
sances, occupations de l’es-
pace public, établissements 
dont l’activité semble parfois 
dépasser le cadre autorisé 
: les habitants demandent 
simplement que les mêmes 
règles s’appliquent à tous.
Une règle qui n’est jamais 
contrôlée finit par ne plus 
être respectée.
Nous demandons plus de 
présence sur le terrain, plus 
de contrôles et des suites 
concrètes lorsque des in-
fractions sont constatées. 
Les dépôts sauvages doivent 
être sanctionnés, les véhi-
cules ventouses traités et les 
infractions poursuivies.
Nous saluons le travail des 
agents qui nettoient nos rues. 
Mais leur travail ne peut être 
rendu inutile par de nouvelles 
incivilités.
Et nous posons une question 
à ceux qui, pendant la cam-
pagne municipale, se sont 
tant mobilisés sur le cadre de 
vie, la propreté et la tranquil-
lité publique : où êtes-vous 
désormais ?
U n e  c a m p a g n e  d u r e 
quelques semaines. Un man-
dat dure six ans. Les habi-
tants vivent ici toute l’année.
Nous voulons un exécutif 
municipal qui agit, contrôle et 
assume pleinement son rôle.
Le laisser-faire n’est pas une 
politique. Romainville mérite 
mieux.
.

Un bel été à 
Romainville : la 
solidarité en actes, 
malgré les 
difficultés qui 
s’annoncent
 
À Romainville, la municipa-
lité a fait le choix de placer 
l’été sous le signe de la soli-
darité, du partage et de l’ac-
cès aux loisirs pour toutes 
et tous. Dans un contexte 
économique difficile pour 
de nombreuses familles, la 
mobilisation des services 
municipaux, des associa-
tions, des agents et des 
élus a permis de proposer 
de nombreuses activités 
sportives, culturelles et 
conviviales aux enfants, aux 
jeunes et aux familles.
Cette dynamique illustre 
notre volonté de défendre un 
service public de proximité, 
accessible et solidaire, ca-
pable de réduire les inéga-
lités et de répondre concrè-
tement aux besoins des 
habitantes et des habitants.
À l’approche de la rentrée, 
nous sommes néanmoins 
préoccupés par l’aggra-
vation des difficultés so-
ciales. La hausse continue 
du coût de la vie, le manque 
de moyens accordés à 
l’école publique ainsi que les 
contraintes budgétaires im-
posées aux collectivités lo-
cales et au monde associatif 
fragilisent les conditions de 
vie de nombreux habitants et 
mettent à mal les politiques 
publiques de solidarité.
Face à ces défis, le groupe 
communiste réaffirme son 
engagement en faveur de 
l’éducation, de la jeunesse, 
de la culture, du sport et 
des services publics. Nous 
continuerons à défendre 
une ville fondée sur la jus-
tice sociale, l’égalité, la so-
lidarité et l’émancipation de 
chacune et chacun.
Dans un contexte natio-
nal marqué par les reculs 
sociaux et les politiques 
d’austérité, cet engagement 
est plus nécessaire que ja-
mais. Avec les habitantes et 
les habitants, nous poursui-
vrons notre combat pour 
faire vivre une ville frater-
nelle, populaire et ambi-
tieuse, fidèle aux valeurs de 
justice sociale, d’égalité et 
d’émancipation qui guident 
notre action.

Groupe Communiste, 
démocrate et citoyen

Ecologie ou 
barbarie!
 
Juillet 2026 a été le mois 
le plus chaud  enregistré 
en France avec un déficit 
en eau de 70%. Mi-aout 
93 départements étaient 
concernés par des arrêtés 
sècheresse qui imposaient 
des restrictions d’usage de 
l’eau. Entre la mi-juin et la 
mi-août, 52 jours de vagues 
de chaleur ont été enregis-
trés, 11 000 feux et 35 000 
hectares détruits. Au bilan 
ce sont 7300 morts impu-
tables aux canicules ont 
été identifiés mais combien 
de maisons détruites, de 
champs et de productions 
agricoles partis en fumée... 
de vies brisées ! Pourtant, 
tout cela n’est pas l’objet 
du hasard. Cette situation 
d’urgence climatique est 
connue  depuis le premier 
rapport du GIEC en 1990 
qui avait anticipé tant sur 
les causes du réchauffe-
ment climatique que sur les 
solutions à retenir par les 
gouvernements. L’Accord 
de Paris sur le climat de 
2015 visait à maintenir le 
réchauffement climatique 
en dessous de 2%, objectifs 
qui imposaient de réduire la 
production mondiale de pé-
trole et de gaz de 3% chaque 
année jusqu’en 2050 et de 
diminuer drastiquement 
les émissions de CO2. La 
convention citoyenne sur 
le climat de 2019 avait 
retenu 150 recomman-
dations  et pourtant les 
différents gouvernements 
en ont rejeté 80%. Les in-
frastructures restent  ina-
daptées au réchauffement 
climatique: les crèches, les 
écoles, les EPAHD .. autant 
de chantiers en souffrance! 
En 2025, l’Etat a réservé 
60milliards pour la Défense 
et 968 millions pour la sécu-
rité civile. Les communes et 
les Départements ont mobi-
lisé de leur coté  6 Milliards 
sur leur budget de plus en 
plus contraint. Il est urgent 
de changer de politique!

Groupe Générations / 
L’Après
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_  10H-17H
PLACE DE LA LAÏCITÉ 
ET JARDIN DU PAVILLON

_  ASSOCIATIONS 
& SERVICES MUNICIPAUX

_  RENCONTRES, ATELIERS,   
DÉMONSTRATIONS 
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